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RATIFICATION DU TRAITE DE PAIX ANGLO-IRLANDAIS
Le Dail Eireann a approuvé par la faible majori­

té de sept votes le traité signé à Londres par 
ses delegués. — Formation d’un gouverne­
ment irlandais. — Evacuation des troupes an­
glaises et amnestie générale.

DE VALERA DONNE SA DEMISSION
(l’reur ( «nadirnnO

DUBLIN, S — Par une aiaioritc 4e repi raia. «oi» *4 à 57, l* Dail 
frrrann a approuva aamedi la dominant signa par -a- délégua» à l^mdrr». 
I.a présidant Da Yaiara a plauré durant son discours, spré* la pri«a du vola, 
at il a déclaré qua la projat da répuMiqua serait poursuivi. IMu» tard, il ron- 
«uqus una assamhléa das 57 advarsairas du traité da pais à qui il dérlars 'jua 
la guarre tarait fsita su gouvarnamtnt provisoire da l’Etat Libre d Irlande. 
De Yalera donne sa démission

(Pressa Canadianne)
DLDU.N. I. — Aussitôt que la Dali Eireann sa rassembla aa matin. 

Eamonn Da Valers sa lava et donna sa démission comme présidant da la Ré­
publique irlandaise.

Effet de la ratification
i Presse Canadienne)

LONDRES, 9.—On va effectuer 
aussitôt que possible le changement 
de gouvernement en Irlande-sud en 
aucord avec ’e traité de pats qui vient 
d’être ratifié par la îaai'i.

On croit que le comité des minis­
tre» britanniques nommés sou» ia di­
rection du secrétaire de» colonies 
Chuichill va teprendre se» travaux au 
jourd’hui; il avait abandonné ses tra­
vaux avant Noë. à cause de ia pro­
longation de» débets au Da:! Eireann.

On va faire évacuer l’Irlande par 
>.» troupes britannique?. Une amnis­
tie générale sera prcciamie et les rê­
ne» de ’/administration feront trans- 
miîea au nouveau gouvernement à Du 
blin.

M. Churchill est parti de Cannes 
hier pour voir au travaux du comité.
11 exprima ?» vive satisfaction de la
ratification du traité qui 'a permet- Le temp.* des actes__i.£ j-___. __ ♦„«_ t r

(Presse Canadienne)

Portugal et même du Mexique.

A New-York
•'Pres.e Canadienne) 

NEW-YORK. 9.—I.a ratifutüon 
du trail? ang o-iriandais a été accueil­
lie avec satisfaction par ia plupart j 
des journaux de New-York qui con.»i- i 
dirent que ce traité va mettre fin dé- ; 
finiti'^pent aux différend» ang'o-ir- | 
landais, mai» aucun d’eux ne s'attend 1 
à voir établir sane diff.culté le gou- J 
vernement de l'Etat Lllne d’Irlande.

Pour k République
(Presse Canadier.ue) 

NEW-YORK. 9.—I^s Amis de la 
Liberté lr!andai«e (Friends of Irish 
Freedom) ont pnomi» h er soir de sup­
porter le parti républicain en Irlande 
en dépit de la ratification du traité de 
paix anglo-irlandais par 'e Dail Eire­
ann.

tre h son comité de continuer ses tra 
vaux.

La date de la transmission des 
pouvoirs dénendra de? évènements des 
prochains jour* en Irlande et du pro­
grès fait pour installer le nouveau 
gouvernement de l’Etat Libre d Irlan­
de.

DEUX ENFANTS ONT / 
ETE BRULES VIFS

(De notre correspondant)

SAl.NT-HERMENEOILDE de 
HMIFORI). 9. — l n déplorable 
inrvndie a détruit, namedi matin, 
à six heure», la maison de M. 
Ju«rph Tanguay, cultivateur du 
deuxième rang iri cl a rau»é la 
mort de deux jeune» enfant* de 
M. Tanguay qui ont péri dans 
le» flamme».

Le malin. M. et Mme Tanguay 
allèrent traire leur» varhe». ((un- 
Ire enfants en bas âge demeurè­
rent à la maison. Au bout de 
quelque» minutes, le petit F.d 
gar. âgé de 5 an», vint dire â son 
père qu’il y avait du feu â la 
maiaon.

M. Tangtay se rendit en tou­
te hâte â la maison qu’il trouva 
en flammes â son arrivée. Il ré­
ussit â sauver le bébé, age de 19 
moi».

Les deux autre» enfants. Ro­
méo. 4 ans. et Doria. ■’t ans. ne 
purent être sauvés.

On a retrouvé les restes carbo­
nisé» du petit gardon et quelque* 
ossements que l’on cro't être 
ceux de la petite Doria.

La maison et son contenu ont 
été détruits.

M. le notaire Léonidas Ha- 
chaud, agissant comme coroner, 
a tenu une enquête samedi soir 
et m rendu un verdict de morts 
accidentelles.

IL:

Nomination municipale ce midi
IL FAUT QUE LES 

PARENTS CONSENTENT
Annulation d’un mariage entre 

un trarcon de 19 t-ns et une fille 
de 17 ans.

( Pra»»* Canadien na)
j MONTREAL, 9.— I. opposition du, 
père au mariage de *on fils a amené 
'annulation du marhtge d’Alexandre 

G. Mntheson, âgé de 19 ans, à Mlle 
Gertrude Hanna, agee de 17 ans.

le mariage eut lieu le 15 novem­
bre. mais le jeune couple se sépara 
mmédiatement âpre? :i cérémonie.

Le père du jeune Matheson en ap­
prenant le mariage de son fils prit 
niniediatement des procédures pour 

le fane annuler parce qu il avait eu 
lieu -ans le consentement de? pa­
rents tel que le .requiert 'a loi. Le, 
juge Codére de là eour supérieur a 
déclaré samedi ee mariage nul.

M. W in. Morrin, avocat, est accla­
mé le nouveau maire de Sher­
brooke. — MM Newton et Té- 
treault sont élus échevins pour 
le Nord et l’Ouest respective­
ment. — De la lutte dans l’Est 
entre MM. W'. Brault et E. For­
tier et dans le Sud entre MM. 
J. Lacombe et A. Dion.

I.a Sa’- > «les A i ts était remplie, ce 
midi, d*cî«K’tetirs, contribuables et lo­
cataire», a l’oucasion de ia nomina­
tion municipale. A l’heure où nous 
allons sous presse cette assemblée se 
continue et nous sommes dans l’im­
possibilité d'en donner un rapport 
complet dans le pilent numéro.

Son Honneur le maire Dcnault pie- 
sida il cl M. K. (\ Gatien a^is.^ait 
comme officier rapporteur. Ce der­
nier. «« 11 heures précis-.-K, donna le 
rapport officiel suivant des différen­
tes nomination».

DUBLIN, 9.—Mme Thomaa J. Clar­
ke propos au Dail Fireann la réélec­
tion de M. Eamon de Valera comme 
président de la république. Liam Mel­
lower seconda cette proposition.

Michael Collins l'un dej chef.* *up-
..w a gc r* portant le traite de paix, dit que per- I .---------- 7“ .. .

On d.t que MM. Arthur Griffith ex wmnt mu ^ ne déairmit fa ro d€ Les représentants de I Allemagne
^‘Su^i-Tr 7 dû : y»PP<"*ion »’•> P^dcT,t de Valcra. Il : au Conseil Suprême. — Les
ores pour K.urr .* * lit remarquer que le Da,. avait main-1
nouveau gouvernement. La date de tenânt ^ reoevo;r > contrôle
leur voyage dapendra de . état des af- j dj gouvernement d, p,rt ,]P u

Grande-Bretagne, et il nuggèr* de 
former un «omit? composé de mem­
bres des deux parti, opposé? (jour le 
maintien de la paix.

I! ajouta que le t«mp.? de? discours 
était pas.»* et que cotai: maintenant 
le temps dee acte*

Avenir incertain
(Presse Canadienne,

DUBLIN. 9.—Le? développement» 
à a ?e?»’:on d’aujourd'hui du Dail Ei­
reann ftont attendu? avec un intérêt 
:nten?e en Irlande. B'en que d apres 
'e trai é. /Etat Libre d'Irlande est é- 
taWi. donnant k /Irlande le statut 
d'un Dominion dan» . Empire, . attitu­
de d'Eamon de Valera et de ses parti­
san» qui ont si violemment combattu 
le traité a jeté un nuage sombre sur 
toute la situation.

T.es nrophètes politique» le» plu? 
hardis hésitent à prédire ce qu’il ad­
viendra. Il y en a plusieurs qui crai­
gnent que la crise ne se prolonge et 
ne soit très difficile à résoudre.

Le correspondant politique du Free- 
man'.s Journal écrit: ’’T.a vo;e est 
maintenant libre pour établir l'Etat 
T :bre d Ir’anrfe. pour l’évacuation de 

armée britannioue et le contrôle de 
/administration du pays par les vért- ( 
table? repré-entants du peup'e.

‘Ce ne -era ps» un opération sim- 
r’s et elle demandsra la copération de 
tou» le» bons Irlandais.’’

L’opinion à Londres
(Presse Canadienne!

LONDRES, 9.—La majorité des 
journaux de Landre.» d'aujourd'hui 
expriment leur- soulagement et leur 
satisfaction au sujet de la ratification 
du traité. Tout en reconnai?tant les 
difficult:'.» à venir et l’hoïti’lté de? 
irréconciliable*, i’e esprtmen- ’a con­
fiance que les difficultés pourront ê- 
t e surmontées.

ET A CANNES
paiements â la Belgique. — 
Accident à l’ambassadeur des 
Etats-Unis. — Mise à l’index 
des gîiz empoisonnés comme 
arme de guerre.

Par acclamation
Un seu! papier Je nomination a ctp 

reçu quant û 1« mairie, poste laisse 
vacant par* IVx^ratTon du terme 
d’office Je M. D. O. F. Denault, eelui 
en fa veur de M. William Morris, avo­
cat. M. Morris fut donc proclamé élu 

par acclamation maire'de Sherbroo­
ke.

MM. le? echevins J. S. Tétrcault et 
S. R. Newton no rencontrèrent pas 

tion de Vilna devant la Ligue d’opposition et furent unanimement
réélus à leur siège respectif dan» 
"Ouest et dan» U- Nord.

PLEBISCITE DANS LE 
DISTRICT DE VILNA

Le* premiers rapports sont favo­
rables à la Pologne. — La ques­
tion de Vilna 
des Nations.

(Presse vlanaaietme)
PARIS, 9.— Bien que le* résultats 

définitif* du plébiscite dan» le dis­
trict Je Vilna ne soient pas encore 
connus, le» dépêche* reçues ici in­
diquent que les rapport* connu* sont 
favorables à la Pologne.

Depui* leur rétablissement comme

Contestation
Deux papier* de nomination furent 

présentés au président d’élection, pour 
les quartiers F*t et Sud.

M. Emery Fortier el M. William 
Brault, echevin sol tant de charge, 
sont en lice officiellement pour les 
honneurs de l’échevinat dan? la divi-

UNE EPIDEMIE DE 
CRIMES A MONTREAL

Raoul Delorme, étudiant de IT- 
nivermlé d’Ottawa, a été as­
sassiné vendredi. — Autres 
ueurtreis.

(Presse Canadienne) 
MONTREAL, 9 Cm- épidémie 

de meurtres semble s’étre abattue fur 
Montréal depuis mercredi alors que 
Trescoli, brigand italien, de New- 
York, a été trouvé mort dans uu res­
taurant de la partie est. On dit qu’il 
était venu i?i pour a??a-?imi (!. Sa- 
vard, autrefois membre de la police 
de Montréal.

Jeudi soir, on a trouve F. F. Win- 
terson battu n mort dan* «a demeu­
re et vendredi, Raoul Delorme, etu­
diant de /Université d’Ottawa, a été 
trouvé dan* une petite maison de la 
partie est; il avait deux balles dans 
la tete. Cette mort est entourée d’un 
profond mystère.

MME STILLMAN
DEFIE SON MARI

(l‘re»«ic Canadienne)
MON TUF AL. 9. Aujourd’hu , 

Mme Anm »St man a envoy* un iH/- 
gramme à eon mari, James A. Sui!.- 
man, a New-York. Ce télégramme « 
H * envoy** Je La Tuque. Que., et e’e-t 
la première foi? que Mme Stillman 
communique directement a\ec son ma­
ri depuia le lommemement Ju proies 
en divorce. Voici e texte Je ce me.*- 
.‘a Are:

“Aujourd’hui, debout «ian^ la neifre 
du Canada, je >a - ce que vou* ave?.

ECHOS
TLLEGRAPHIQUES
entire id: ut rxissr.

< A.» Xl'lt » v R

nation, à la suite de la guerre, la J-i- I Mon E»t, et MM. A fved Dion et do- 
thanie et la Pologne ont fait vamii |,u<-ombe *e disputeront la vie-
leurs réclamation* ?ur le district de tolre poul. lc 5ijKe ,\0 ■> du quartier 
Vilna qui est situé entre ie* deux na- Sud_ et vacant par le depart

. de l'ex-échevin L. Foreet.
Le different! est encore pondant a i ^ l’heure uù nou? donnons le pré- 

la Ligue de? Nation» et sera peut- scnt rappol.t ()„ candidats qui se fe-

MARIA6E D'ACTRICE
LOS ANGELES. 9.— Mlle Lottie 

Pickford, la soeur de Marv Pi-kford, 
a épousé Allan ForrMt, •cteur dt . i 
nemo, ici samedi soir. Mary PW.ford 
agissait t omme dame d'honneur a a 
mariage.

ANCIEN MAIRE DECEDE
TORONTO, 9 M. Joseph O’ ve.--, 

marchand de bois et ancien maire dt 
Toronto est mort hier après u ma­
ladie de trois mois.

COMBATS DE TAUREAUX
MADRID, 9*— Durant la «aifton Je 

com bat a Je taureaux qui vient Juste­
ment Je se terminer, J8.764 chevauv, 

i 1,602 taureaux et quatre matador.» 
j ont été tues.

L'HON. DR BELAND
QUFBFC, 9. l/hon. Dr Reiand, 

ministre Ju rétablissement civil de 
«olJats et Je la >arité publique, es’ 
arrivé ^ Québec où il est i’hôte de •* 
fille, Mme Victor î^athieu, rue Sain­
te Anne. U est parti plua tard pour 
Toronto où J a adresse la parole a 
une reunion Je vetérann, en compa­
gnie du major (*. G. Power et du co­
lonel T. A. Hunter.

SALAIRES A RÎDUIRE
WASHINGTON. 9— Le « février,

I le “Shipping Board’’ réduira lee sa­
laires des officiera et des matelots 
qui sont à «on service. La reduction 
serait de 15 » r , -

LE REV. P. ROY
LEWISTON, Maine, y. Le Rev, 

rend Père Paul-Araêne Roy, Je l’Or­
dre des Dominicains Je Québec, et 
frère de Mur Paul-Fu*ène Roy, ar- 

*ay.‘ Je faire de moi, et Ju nord je j cheveque auxiliaire de Quebec, est a» 
voua lance mon gant. Ce aéra l'or con- rivé a Lewiston, comme lupérieur du 
tre '.p courage. Jamcf. je auis piête à I couvent des Dominicains de cette ’ i - 
vou.h combattre”. le.

être étudié à la prochaine session a 
Genève le 1 janvier.

CONTRE-ORDRE 
DU GOUVERNE­

MENT FEDERAL
L» compagnie Vickers reçoit l'or­

dre d’abandonner la construc­
tion d’un brise-glace au coût 
de plus d’un million. — Le chô­
mage à Montréal.

(Pressa Canadienne)
MONTREAL. 9.— La compagnie 

Canadian Vickers Limitée de Maison­
neuve. a reçu l'ordre du gouverne­
ment fédéral de ne pas continuer la 
construction du brise-glace comman­
dé par l'ancier gouvernement Meigh- 
en au coût de $l,5jt0,000 quelques 
Jours avant *a défaite.

Telle est la déclaration faite sa­
medi par le gérant de cette compa­
gnie oui déclara que cet ordre allait 
emnécher 'a compagnie d’aider aux 
sans-travail de Montréal.

Des ^légations d'ouvriers et d'an- 
çiens soldats vont se rendre à Otta­
wa pour demander l'aide du gouver- 

1.0 Times dit que le* partisans de j nement fédéra! pour combattre le 
de Yalera ni possèdent pas plus, que chômage. M. Rose croit que des nou­

velles soumissions seront demandéesa reconnaissance du peuple pour leurs 
services na??je». Concernant /effet 
du traité v't-i-vie la Grande Breta- 
gne, le journal dit: “Si ee pays peut 
-eulement *e persuader que Hrlande 
a droit h tonte» ses libertés il n’y a 
o«? de rai*on de craindre pour le* re­
latons future? entre le? deux lies.” 

le Daily Telegraph tire 'a eonclu-

pour ce brise-glace.

UN PONT GEANT
(Pre»*e Canadienne)

Vn sa ut de 17 coups de canon ti- 
* on que le» dernier* d acour» au Dail ré.* de /“Olympia . le vieux yi- .-nau 
F/reann ont indiqué l'ex’»tenee d'un tmi-al de Dewey, a été .e sigra1 de 
“parti composé da fanatiqurSet de ran /ouverture de» ceremonie pré'.imi- 
. uriers bien décidés â faim pour > raire» aux travaux de construction du

pont sur a rivière Delaware, entre 
Philadelphie et Camden, N. t.

Ce rnnt au-a une longueu- totale 
I* pris de 2 mille* (1.82) el ■ e-.-a ’.’un 
de* ponts suspendu» ’es p ic '.ong. 
des EtaU-L’ni». Le coût de ia cons­
truction est c tlmé â $25,000,000.

pire .
Le Da.iy Chron.c e dit que /a.-n r 

va prouver si l'Ir.ande e.»i capah e ?ie 
mettre de eol? ?e.s ancienne» d;«aen- 
.sions et d'établir un gouvernement 
stable ou bien si > parti de De Va­
lera va réussir à abaisser le niveau 
de la poitlque irlandaiao à celui du I T/arche centrale 

plods.
mesurera 1,750

L 1 11 ™ il!
TEMPERATUBE

Du Bureau Météorolof iguo
TORONTO, 9.— Pronostics: 

quelques légères «éiuteo de nei- 
g* ce »<*ir mats gé-vèra’emenl 
boni) et comparativement doux 
sujuurvlliui et mardi.

BAISSE DE L'HUILE
(Pp^nc ranaHiennt) 

PITT.SRURG, 9. — Lts a£:«*n tn 
'•ommercia ^ ont annoncé aujourd- 
hîii uro rèrfwtlon Jr 25 «ons !<• ha 
rL pour t utes ’e< quu’it ’hui 
briita sur un marrhé, à I’axt’cntiun .'u 

hui t R'u’amLqut ♦*’{ rojuitr <> K

«Pi-esse Canajienne)
CANNES, 9.— Les représentant* 

Je l’Allemagne vont venir la semai­
ne prochaine Jiacuter avec le Conseil 
.Suprême la question de proposition^ 
pour réparations préparées pur lO' 
homme* d’état aMié«.

Ce que l'Allemagne paiera
CANNES, 9.— Les exports de« i 

parations ont augmenté le montant | 
total quo rAllemagne devra payer on | 
1922, on argent comptant, «oit do j 
500 millions de marks-or à 700 mil­
lions comme concession à a Belgi­
que.

Ambassadeur blessé
CANNES, 9.- M. George Harvey,' 

’ambassadeur américain un Grande- 
Bretagne, a été blessé dans une colli* j 
sion entre son automobile et une au- I 
tre machine ce matin. Il a été immé­
diatement transporte a son hôte'..

Son secretaire a annoncé qu’il n’a­
vait pas été b’es'é gravement mai 
qu’il ne pourrait pas a-.sister à la 
î*éance du conseil suprême aujourd’­
hui.

Plus de gaz
WASHINGTON, 9__ La cunfcr-cn

cc de Washington a presque terminé 
fcon programme Je limitation des ar­
mements par le vota* samedi, de - 
cinq puissances pour mettre de cô­
té l’usage des gaz empoisonné*.

SERIEUSE PANIQUE 
DANS UNE EGLISE

Huit membres de la Seventh Re­
formed Church s’empoisonnent 
croyant boire du vin sacramen­
tel.*

f[V*ABa Canadicr.na)
GRAND RAPIDS. Mich.. ‘L Hint 

membres de la Seventh Reform**.! 
Church ont et** empo ^onn*au .-rr- 
% ice re’.ig cux d hier mat n alors qu’iL 
burent du vein’s qui nvait été jeté 
dans une coupe de i<»numr -ou; i..* bu­
rent croyant que c et a il du in *a- 
cr ; mente’. Une* paniq • s cmnara 
alors des u*<i*tants dan** 1’- * ise.

IE PRINCE A
T'JE UN TIGRE

BuMRAV. 1 ’'* » h* :;n •

Ve*'a * • ' m t ■ . î. . i
»’e«i »’t i ’j." pf. sx p »l. ’ *.u

SATISFACTION
DE LA HONGRIE

Le Conseil Suprême l’a invitée à 
participer à la conférence éco­
nomique.

fPresse Canadienne)
BUDAPEST, 9. — L’invitation fai­

te par le Conseil .Suprême à la Hon­
grie pour participer » la conférence 

I économique et financière internatio­
nale h Genes, au début tie mars, est 
vue avec satisfaction par les journaux 
Je eut avant-midi.

Les cercles politiques voient chun 
|ce développement la possibilité d’une 
; rupture de ce que Ton corn idère ici 
)comme le rercle hostile de !a petite 
Entente autour de la Hongrie.

DEUX FIANCES
CENTENAIRES

ront la lutte, seul M. Brault a adee?- 
-p la parole et nous remettons n de­
main £on disi-our* ainsi que celui de 
»on adversaire et ceux de? candidat? 
dans le quartier Sud afin que nos lec­
teur* puissent le? mettre en regard et 
par eux-mèmes les juger comme il» 
l’entendent.

L’e\-maire Denault ’
M. Denault, dont le terme d'office 

a la mairie vient d’expirer, remercia 
se* concitoyen* de l’honneur qu’il? lui 
ont fait de l’avoir nomme premier ms 
gi?trat de Sherbrooke pour ce* deux 
dernièrea années et dit toute la bon- 

j ne entente qui a existé, pendant son 
I terme a la mairie, entre lui et le? 
échevin» et qui a fait que e conseil a 
pu plu* facilement travailler au pio- 

jgrè? d* la ville el à la prospérité de 
; ?n population. M. le maire -ortant de 
charge donna plusieurs chiffre? afin 
d'établir d’avantageuses comparai­
sons entre les affaire», municipale? 
telles qu’elle- étaient en 1991 et cel­
le? qui existent actuellement. Nnu- 
commenceitm* des demain â publie! 
en detail? le rapport municipal an 
miel pour 1921 dans lequel sont le? 
chiffres qui furent cites par M. De- 
nauit, ce midi.

MORT DE L'HON. SPORT DE PARTOUT 
JUGE LAVERGNE, hampi„„M,-^Un

do

(Pre»*e Canadienne)
( ALF.LONIA, N. Y., 9— Le Ko 

Peter McNab, de New-York, célé­
brait, vendredi, ’e centième anniver­
saire de ?a naissance. Aux premier? 
joui? de ?a i(-uno-?e, M. McNab «'était 
fiancé à Mlle Charlotte Wa ker qui 
aura cent an» au moi* d'avril pro­
chain. Peu aprè» son ordination dan» 
/église presbytérienne, M. McNab 
tomba malade et resta alite pendant 
vingt ans. Le» doux fiancé» ne se «ont

Suggestion»
L’ex-maire Denault est d av i* que 

> miilin de taxe devrait être diminut 
a 10 1-2, soit 10 miilin* pour ren­
contre! toutes les dépense» ordinai­
re? et 1-2 miilin pour dépense? con-, 
tingente*. l ue diminution dan» .c 
taxe- favonrorait la constructioi 
maintenant que les matériaux coû­
tent moins et ferait baisser le coût j 
tie? loyers a Sherbrooke.

La ville de Sherbrooke devrait so | 
mettre en pourparlers avec la législa­
ture de Québec pour obtenir de cel­
te dernière la permission de contré- 
ier le lit de la rivière St-Françoi» qui

(Pre.-se Canadienne)
MONTREAL. 9. — l.’hon. juge Ju.*. 

Imvergne est mort iri ce malin après 
une maladie do plusieurs iour*. Il é- 
lait dan* le coma depuis (roi* jours.

l’eu le juge Lavetgne était àgc de 
74 an*, et était ne a St-Pierre, . omt'- 
d. Montmagny, le 29 Octobre 1847. 
Il était e fil? de Louis-David 1 aver- 
gne, juge d* paix, et de Mn- e-Gcne- 
viève Dclagrave.

1! fit .-<■? études au college de S ?- 
Anne de la Pocatière ei à l’université 
Lava’ fie Québec. Il fut adnrs ai 

: ha-reau en 1871, el fut/a--ocie de 
Wilfrid Laurier à Aiihabaska.

S 1874 à 1897.
De 1887 à 1897, il représenta le 

.omlé do Drummond Arthnba-ka à ia 
( hambre de? Commune?. I fut ma re 
de la ville d’Arthaba-ka e pr. fet du 

! rumté. Il fut directeur du ••Journal’*,
; d’Arthahaska, et de /“Union do.- Can- 
■ ton* de l’Kat’’.

\+ juge I.avergne fut nommé jneo 
de la Cour 'up i cur pour -e district 
d’Ottawa, en 1897, et a Montixa . a a 
cour du Banc du Rm, en 1907.

1! lais-e pour d plnrer -a porte -on 
épo’U?c n.e Mirie-lxiu ?e-Em!!ie Bar- 
tho. f le de feu J.-G Bartho. d-|>ute, 
et deux enfant», M. Armand I.aver­
gne, C. R., et Madame Y. Rasteld;.

Le? funérailles auront l eu à Artha- 
ba ka

BING HAMPTON. 9 Chares Ju 
tra?, de Lac l’iacid, maintenant cham­
pion amateur, a gagne le champion­
nat du patin pour l’état de Ncw- 
York, It Kndicott hier.

V iclnire de Cleveland
( LKV ELAND. 9. Le c’.uh de Hoc - 

key t leveland a battu les Sons of Ire­
land. de ’a cité de Québec, t- i samedi 
soir, par 10 ü 0,

(. N. IL contre Sherbrooke
1.0 c ub t’. N. U. do Qticbei a battu 

r I Maple Leaf do Sherbrooke par .50

a-.
dan? ui.o partie 

t bail samedi.
(/exhibition de

( hiroutinti nagnc
QUEBEC, '( Dans une jiartic de 

hockey de la Ligue Provinciale a Chi- 
ooutimt hier, ’.e club de Chicoutimi a 
battu le club de Grand’Mèrc jiar 5 a 5.

Position des Hubs
Dans la Ligue Nationale do Hockey.

G. P. Po. Co.
Ottawa.....................  5 2 29 15
St-Pair tek 2 27 22
Canadien .... 2 5 16 29
Hamilton ... 1 7> 16 24

Partie? mercredi: Canadien? et Ha 
milton; St-Patrick et Ottawa. Par­
ties samedi. Ottawa et St-Patri-:lu
Hamilon et Canadien.

pas épousés, mais M. McNab, le jour 
oû il put reprendre un peu de vigueur, j ,i(i ri,.n |, Quebec. Sheibroo
commença “ ’ ““ 9visites â sa fiancé#-.
qu’il n’a cessé de continuer depui». 
Vendredi, i! envoyait une dépêche à 
Mlle Walker, u /occasion de son cen­
tenaire. Au reste, le» deux venera­
ble* vieillards, qui sont un exemple 
frappant de !a fidélité aux jeunes 
imours, son*, quotidiennement en cor­
respondance

i ke pourrait se servir avantageuse
rive» de celte rivière et le»

BUREAUX POUR LES NON.
LAPOINTE ET BELAND

ment Je
embellir.

Le.» services du g»? et de l’aqueduc 
devraient dorénavant être réuni* en 
un 'eul; ce serait une véritable éco­
nomie pour 1» ville quant aux tra­
vaux do creusage, etc.

Le» taux .1? la consommai ion de l’t- 
o, irioil.- devraient être réduit» nou 
» 19 mai» de 20 pour egrt Certiine»

LE MEILLEUR BEURRE
OTTAWA, 9.- < >.«t a province Je

Québec qui fabrique !e meilleure beu1 
re au Canada.

Cette declaration * été faite a la 
Convention de l’Aeaociation de l’In­
dustrie laitière de l’est d’Ontai io, par ! 
deux expert*, l’un fl*1 Toronto et i’au ; 
tre de Kingston. Tous deux ont ce 
pendant admi* qu’il y avait une gran 
de amélioration dan* !a fabrication 
du beurre dana Ontario.

LE MINISTERE DES 
TRAVAUX PUBLICS

ITH

gn.o privée ns chargerait pas moin 
de $7,5.909 pour oc'aircr lc« rue? pu 
bliques locale».

L'orateur adie?** de» compliment» nada. 
an »*crétaire-tre?orier de la ville, M 
Galien, et aux <h*f« de» divers de­
partement* muni< ipaux poui- 'a miy 

e- .haigent <Ie« taux d’eleetrieité nière dont i « « acquittent de leui? 
n» élevés qu'ici et Sherbrooke Savoirs.

L’hon. J.-H. King va consulter le 
piemi*,i mini8iie Oliver à ce 
sujet.

(Presse Canadienne) 
NELSON, C. A.. 9. — A une as­

semblée libérale a Nelson, samedi s- 
prés-midi, /bon. J. II. King, minis­
tre provincial de» travaux publics, a 
annoncé qu'on lui avait offert le por- 
lefeui/e des travaux publics du Ca- 

il a ilit qu'il -e rendait â Vic­
toria consulter le premier miristro 
(J iver â ce sujet. C'est la premiere 
dei la>ation publique que fait l'hon. 
King a ce sujet.

aussi réduire de beaucoup ic«
I Sercu < 

QUKBEt . 9 
.oprésentant e 
la i? le gouverm 
honorable? Krnesl

siH-ciai
l.f (eux mint * 
district de Qu 
nient fédéral, 

Lajiointc-, mini.
le la marine, cl de? pêcherie 
S. Béland. min atre du ré 
meut <iv:l de» aol lats et (b- 
pub ique. auren* de* bu eair,
• des » .( ? de C II elle , --U'.
I.c n-, ui.r uu ? c I irtati (u

U c pr« -ion devrait élrc immcdia- 
(■me-d faite aupi è» «•> Québe - pour 

qu'i -oit permis aux municipalitte de 
„t,, n e d- donner <le« boni aux

manufacture». Actuel ernent ce» der­
nière? s'implantent en grand nombre 
dan? l’Ontario où ces boni sont per-
m -

M. Denault parla longuement dp l’a- 
. - -.g - /,. a •. ge ue» i ue? four-
gratuitement par *c dépa-tement 

e tr que s qui cr'a t - ôte nrès de 
51 *.9#Ml s.iMtf Ile mrnl. Crie eompa

M. Gatien remen la l'ex-maire De­
nault des paroles prononcée» a l’é­
gard de? employe» municipaux a* qui 
leur «ont îles plu? consolante»

M. W. Brault, president de a com­
mission lie» finance» el mainterant 
candidat jiour aoti siege de 1 Est, d Hi­
na un long rapjiort de sa commission 
qu i: fit suivie d’un e-posé de» iat 
son* pour lee quel les il y aura lutte 
électora l- dan» > quartier Est, lun­
di prochain. Nou: 
avec le» di*ci»ur

EGLISE DETRUITE 
PAR UN INCENDIE

(Presse Canadienne)
((I KBEC. 9 — L'église de Toorvil- 

■r. comte de ITsict. a été romplète- 
n ent détruite par le leu samedi ma- 

publoioii» demain, lit- Quelque* maisons avoisinante» 
,i, autres lamli soufi, --nt aussi de* dommage». In

da) et du Sud,
M li-

4*4 «il IM* Ï<*S ^ r ' -J* *4 JÇO.IMMI J4 4 4M 

r«m H’iiflflunifKr.

I



CHEVEUX AU 
THE SAUGE

McUntl »•*' Ir ««•ufrr !*••« nr f^«il 
A*ap»rf^«iir <fr •on appionfitm 

1 ,c fnmru\ nr The ^n**-
lf# ni d# Sr»;i/rn pour l»in«Ar* >• 
<99'«ux gri*, Ptn»*» «*t. rtnit
la raraft# dant pra ul mart, at 'on
• tn •art anr.ora jM*ur • o«i»«r\rr a
rf»u'ri;r iforma •!< <ha\aaa, »a 
qu’il aat trâa n*tH!a. i t:Ki>iar«nt 
'^ua nnu» $ • un a apcntua ou
«apparat) a jcira « »t 4 p u» a\an- 
larauia.

T>a no«« Jour*. <*apmdat*t, i nV»t
pa« nà«a»^a<ra 4a *a *t»attra a * bt
aogtif fatiguantt 4a ru»]1 »»• 'a •auf'*
at la ntalanya mou»*» 1 la na«**u . 
Tou ta» r\ p} arma* •%* ' »»'4»nt t*a 
prr»du!t pr^f»a*4, at aioaiiora r^i 
adrlition 4’auirav inffradiant», appa

* >ath • fcair» and S phui * on»- 
pound'’. 1 ' a»t trr« popula r** para» 
qu’on na |K*ut !s apart avoir rla son 
appluation. Vous n'a va* qua > 
tram par un pai^na nu una broa-a 
ilnora a* paf*»r dan» t o« <Ht\ru>, 
prenar» una tra *a a a fois, a lan- 
Wamain matin la» ahovaux fr * <.nf 
disparu, ma », ra qui an fait surtout 
t da no da« fa.mma», * an <j,ia

“Wjrotira Saja and Su phur * om> 
pound”, à part da brutiir la** « ha*.eux 
a manail'a, «innna a la «ba.alura, 
apra« quaNiua» application», » 'u» 
tra, a •oup a*>f et Tationdfinre qui 
la* rondtnt si attrapantes. ♦>.>

fiffnrrrrrr

LE MARCHE
LES PRIX A QUEBEC

Ueuu c dp bt-uj rerif "( hàtrau” .. 40c
l.cucre de tK'Urrpric N*o 2.................29c
Bcurrr dp laiterir, < hoi.x .. 35c
I ROM \(.K
K rom «g» petit......................................22c
Kromasc gros ..................................... 20c
Ki omagc Oka........................................40r
Kromagc McLarrn a la crème .. to.
J iomafc'p "Kraft Loaf"................... 30c
I-romaRP “Kraft Loaf ' Swiss .. 42i 
KromaRd Kralt loaf PinicMito . 3(jc 
FromaRp Mi Larin C anada Small, la

dourainp . ........................................... 05c
Fromage M Laron Medium, la dou­

zaine . . .   $1.30
Fromage McLaren, Jarre individuel­

le la douzaine ..............................*1.30
Fromage McLaren, Jarre petite, la

douzaine..........................................*2.90
Fromage McLaren, Jarre Mojenue, la

douzaine.......................................... $3.50
’romage McLaren, Jarre Grande, la

oei fs
Oeuf* atrntemenl frai*...................7uc
<>euf» apeciau* ...................................$2c
Oeuf» So !......................................   Mn

! Oeuf» tu. 2 ....................................... .....
saimmh X

‘Saindoux pur, «irau 2o U.». ,, U.l" 
Saindoux )iur, eamatre ?o !b» .. $9 On 
Saindoux pur raniatr* ’S b* . 13c
Saindoux pur, ranletrr 5 livre» .. I$r 
Saindoux (air, en pain 1 livre ,. 17c 
Saindoux compoad, «eau 20 liv. $2.S0 
Saindoux eompoaé, pain I lb 14c 
» IA \ tlt_S I l MK KM 
Jambon de 8 a 12 livre» .. 2Sc 
Jambon de 12 a 18 livre» .. .. 23c 
Jambon» de 18 a 25 liire* . . 2dc
Rob» de !o a || livrée............... 2fl
Ita.oii “Spe .al" aie
• nttage. ............... •<*
f*ir Vtp» . . . . A............................... . 20.
Bdiogna.................................................. Jt».
\ I 4.N DES h K AIl H FS
lard.- “léger"............. •................. 17c
Lard» ■•gn»»''.......................................13c
Mouton» “Jeune»” ...   igp
Mouton, "vieux".................................. 10~
Dinde.............................................. so,-
l’oulet........................ ....... 32e
kolaille................................................... 27e
Oie».......................................................... :M)e
Panne...................................................... Jge

Fn general ,e marche e*t ferme, 
viande» a la hauere.

LES PRIX A MONTREAL
OKI FS I I IIKI HUI.

Oeuf.'* nouw icmtnt pon<iu*f 8b a 
IKK*.

Ot'ufF d’cnti rjxjt, 5tK a tUk .
Beurre de némerie jji a 4ôc la iiv. 
Reuj re «le ferme» 38c la livre. 

VOLAItLKS
Dindes 60c la livre.
Oie» 30c la livre.
Poulets du printcmiia» 30c la livre. 
Poules, 30. la livre.
Canard 40c la livre*.
Lièvre 40c le couple.
Pigeons 50c le couple.
Cochons d’Inde $2.50 le couple. 

LEG1 MES ET FRI ITS
l'omme- de terre de Quebec tl.JÔ le 

$a$ de 80 livres.
Oignons p pagnols $(>.00 la “traie” 

de 125 livres. Petites “irate* $2.25. 
Ail italien 20c a 25c a livre. 
Oignons rouget $4.50 la pot he. 
Betteraves $1 25 la poche.
Carottes $1.00 la poche.
Panais $1.25 la poche.
Ce e* i de Californie $10.5o a $11.00 

la “craie”.
( houx $2 a $2.50 le baril.
N a v rta de Sainte-Foy, Quebet 1.25 

la poche.
Poireaux $2 00 la douzaine de pa­

quets.
Oranges Navel, Sunkist $7; Flori­

de $5.50.
Citron;] Californie '’.'tOO” $6.50. 
Poires d’hiver $4.50 a $5 la boite.

U TOUX AVEC CET­
TE SENSATION DE 

CHATOUILLEMENT
i V* p*. t i-hàto • •ment 4an# '» 

f»»rfe; ici et ’a une t»ux *eche et 
•a aie# ; v*»ua • «jez q*>e ce * •»'. 
pe* a«eez g'ave p»* r \ou* en ev t 

Ma » < bü*j^* fo » q .» ou» to.4» 
•♦t fa»' brè b# na » *.r*-
r.'-rr», fât g e p4».m«»r.l et o.»vr» 
s ''»*.• p rur de p if »e • j»e» mu » 

d as
t «nna en 4t pt «oane» or»’ perd 

a hoa -ep?*» «r ■ nu t par cett# -
• n . .
»n* D gorgt • 1/n " i »tche et p-o 

fende • nu« fient * ei 4«», e* quand 
Voua v*)u» r e’ e fnst :i vn j» t e il
•sntf»! eomirif »i virus n’t' et e i au- i 
<?un repo»
le «iroi» iif pin ur noknfcf:

Dl Dr WfKMl
t»t j jsft > ravsie que \ ou» avez 
n#»o n pou- a'-'é4# vetîe t/jr. v 
ta’'** #♦ srmearte vu «e« p'xipri»* v 
i*a mânle», adauv i»«antes et ex pacto- 
rar.te*

Mme P .lohnion. Po* A St— B 
C. écrit ; ‘J’a s suffer! pendant •;« » 
anr.ee», tantôt h «n §■ tartê: mai.
C me tmix e**e*n§nre. .U re pouv» v 
do-m r a n . t ef i’a’a.» ob g*e de 
m ••sto - dan« mon po.j* avn- 
q ta »i • •uu’scemer.*. d» fa t. ie f*>
»» * *ant *|je ,ie vom>»»a » .l>May»

• lev p f• • pi un» $le t ffa-entl mrdc 
rinr jusqu’à re qje j’*ntendis pa.'f 
du ^ r op de P % de No •' ege du Dr 
Waod. .le l'essaya e* obt.n» un 
fran.i ti-ulageqisr't sures qua j'eu»
P « • prsmière bo ;tat!le at n’a ja­
ms « è*e troxihlae datiuls. J’en con­
serve-a toujour* da » la maison.”

Soyez »ûr d’obtenir la » op du *‘Dr 
E'ortti'' quand vous e demander. 
Pr x. S.V et. 8(tr îa bontailla ; préparé 
aicluaivemant par The T. MMburn 
to., Limitai, Toronto, Ont. 6

•OÜÇtON
H»'fM «Xi<
••■«Si

Pf*99 ti Tar
Mi*UM

Arrêtez
cette
Pr^'l. fol,X

SIB0P MATHIEU
de Goudron et d Huile de FoiedeMorue

L* Sirop Mathieu est recommandé par Im 
nomoreuses personnes qui grâce à lui se sont 
Jébarrassces de rhumes, de bronchites, de 
grioDe, et d'autres maladies des voies respira, 
toiies. U est aussi efficace pour les enfanta 
Que pour les adultes.

Grands Flacons, 35c,
Ci* 4. L. MATHIEU 

Sherbrooke, P.Q.

Raisin Km per or rouge $7 le barl;; 
vert, no 1 $10 le baril.

Pam pic mous*» $6.50 la boite.
Pomme.-*, Baldwin no 1 $8; Colden 

Rus.sett, No ] $S; No 2 $7.50; Spy 
No 1 $10 a $11; No 3 $7; Mann, No 1 
$$.•50; No 2 $7.5o; McIntosh $4 x boi­
te; Jonathan $ .75 la boite.

Atoca* $1.25 ie gallon; $25 le baril. | 
\ I WDF.S

Rôti de porc frais, a livre 30v.
Lard gras îa livre 23c.

Laid f^alé, la livre 23 ■
Jambon la livre 30c.
Saucisse, la livre 25c.
Ka on en tranches, la livre, 50*.
Sirloin roast, 40c.
P. H. Steak, 35c à 40c.
Côtelettes de veau de lait, la livre 

35c,
Mouton, quartier derrière, 20c .a 

livre; devant 12c la livre.
Fesse de veau 32c à 35c.
Queue de boeuf, la livre 15c.
Boeuf salé, poitrine, a livre, 15c; 

croupe». 28e.
Rondes de boeuf 28c.
Rognon» de boeuf, la livre 25c.
Filet de boeuf, la livre 70c.
Rognon? d’agneau, $1.20 i* douzai­

ne.
Cervelle» de veau 15c chacune.
Cervelles d'agneau, 5c chacune.
Langue* saiees, la livre 33c.
Amourette», 3<V a livre
Filet de porc, la livre 55c.
Têtes de veaux, la livre 18c.
Pattes de veaux a livre 15c. 

FROMAGE, MIEL ET SIROP

Fromage fort, la livre 28c.
Fromage doux. 25c la livre.
Miel blanc en gâteaux, 25c 1» livre
Miel brun coule, 1$,.
Miel blanc coulé, 20*.
Sirup d’érable pur, $1.50 le g a 'un
Sucre d'érable, 10e à 15c la livre.

CUIRS ET FEAUX
Ottr ic/nn.ne les manufacture! 

de chauasuifs travaillent bien. L 
est Mai qu'el es unt perdu du temp-I 
:i cause des fêtes; mais n'empêche 
que :a plus grande partie d’entre 
elles travaillent pre-ciu'a leur ca­

pacité. Il e»t a espfrer qu'il cura, 
amelUuation dans la crise ’financiè­
re que l'on traverse.

Les tanneurs ne font pas autant 
qu'ils faisaient à cati-e dr« prix ai 
obtenu. On e-nere en un chanirc- '

Le» peaux da boeuf» n'unt par 
change de prix ic i cette semaine et j 
sotu encore payees aux boucher» 11
cia No 1, 10 cta No 'J, et 9 cta No 3 
pour ie* pe'anteur» d< 4.> lb». *n di-i 
tn muant. 7 et» Xo 1, S et» No Î, et o 
<t, N'o 3 peur pe-anteurs de tfi Ibs à 
'<9 ►.' #» a et» No 1, & rt» A.'« e, »• 4 
et» No 3. pour le* pe.anteur* de *1 
h* en augmentant, avec marché as 
-et fourni. A Montreal es peaux 
maintiennent leur» pr.x avec fermete. 
et persistance. Aua Ftats-Lni», quoi­
que let preux soient dan* une »itua- 
lion .tag"»me. i»s transactions ou' 
ont etc faitt-, ont cte «an* reduc- 
1 ton.

Les peaux de «eaux sont encore ai 
IJ its a livre pou- le» seaux gras et » 

» ot» peur r» "Kips". Les fieaux d, 
rr . 'm, -igst -ans chanRement à •'>(' 
(t la p'êcr*. Les peaux de che- - 

c a us rc itent cnmme elles étaient; 
c'est a-dire n'a.sant tubi aucun* va­
riation. ni dans un sont ni dans un 
autre.

MARCHE AU IETAIL
OTTAWA, 5.— Lee de pêches de 

G asgow ne mentionnent pas la pré­
sence d'animaux canadien* a ce rnar- 
'he. Le. meilleur» hovir» eco» ats sc 
send;nt ur plej de 7 l-'J a 7 3-4 
pences la livre.

A Londres, le boeuf frigorifie du !
( anada se vend de !> 1 2 it 11 pem . s 
.sour le* quartiers de derrière et le 
l 1-2 a 3 jKiur le; quartiers de de I
van*.

Le m-irch. du bason e«t tranquille j 
et .< pi ix n’ont pa, change. On s'at 
tend à une mr^ leurc demande avec i 
un* baisse des prix.
A CHICAGO

CHICAGO, 9.— Arrivage» de bo 
vins: 4,.‘>(»0. Les bouvillon» étaient à ! 
ia hausse de 15 i» 23 cents et le mar­
ché était actif.

Porcs; 28,00*1. I/'s bons sujets 
étaient à la hausse de 25 a 40 cts et 
les prix de fenneturr ont été ferme».

Moutons; 12,000. Toutes les catégo­
ries accusaient une hausse rie 25 cts 
environ.
\ \* INNiraC

WINNIPEG, 0.— An cases de bo­
vins: 500; veaux, '.170; moutons, 
800, Les prix étaient légèrement a 
la hausse et ia demande était pres­
sant». Le marché a ete actif. Les su­
jets de boucherie se sont vendus it bon 
prix et les autres catégories ont »ga 
iemeqt fait prime. Les bêtes de bou­
cher: choisies se vendaient de S6 a 
$6.30.

l’eu de demandé.» pour le» mou,uns 
et agneaux.

Faux Prétextes

LA SITUATION
COMMERCIALE

L‘année qui vient de »e terminer 
n'a pa» été des plu* pro»nèi«* dan- 
le monde de» affaire, et de la finar. 
ce. Le rajustement que on preh »a;t 
au commencement de 19*21, ne s'est 
pas actompl . Il fa..ait un peu s'y a-- 
tendre. >ar trois ans n auraient pu 
•uffir* pour ramener apte» ie grand 
conflit mondial. Péqui.ibre économi­
que de Tavant-guerre.

Les manufacturiers ont et? crain­
tif- et . s avaient rai-on, car le- con­
dition.» générales n'itaicir pa» de na­
ture a le* encourager. La matière 
première et 'a main-d'œuvre étaient 
encore «levées et ie marché trop ins­
talle.

L'année 1922 semble vouloir com­
mencer sou» de meî.'eur- au»p;or . Le 
chômag? qui n prévalu, a fait com­
prendre aux ourr.crs qu i! est mpo»- 

b!c qu'il.» reçoivent .e* même.» ga­
tes qu'au temps de ia guerre. 1!» o 
donc accepté d'*«-ee bonne crave, de» 
réduction» raironnab’es. La matière 
première qui .»e tendait depuis quei- 
que temps à un prix fabuleux, s'ob­
tient maintenant à de meilleure* con­
ditions, et tout tea lais'f croire que 
a stabilité économique -e rétablira.

l a main-d'œuvre coûtant mo'n« 
cher, le* proluits agricole» -eront 
plit» abondant.* e: partant moms d »- 
pendleux. L’ouvrier pourra gagner 
moins d'argent, mai» il pourra s- 
procurer à de»- prix -e on -»» bouv^e, 
le» chose» néve-.-aire* a -es besoin* 
et a ceux de .-a faniiüe.

NOUS espérons qu’il n’j a pu de mère qui peau pouvoir soijner son entent melede 
sens appeler un docteur ou svec des remèdes dont silo m sert pour elle-même. 

Beeucoup d’entre elles savent que pour soigner les bébés U faut des remèdes 
spécialement préparés pour eux, cependant quelques-unes pensent que ce qui est 
bon pour elles peut être bon pour leurs bébés et c’est à celles-ci que nous recommandons 
de ne rien donner à leurs enfants qui ne soit préparé spécialement pour eux ou recom­
mandé par leurs médecins.

Les fausses prétentions quant aux propriétés curatives d’un remède peuvent être 
cause de la mort d’un enfant, mais, même au mieux, ne rendent } M la santé à votre
enfant.

Depuis plus de trente ans, le Castoria de Fletcher a diminué la mortalité chez 
les enfants, à mesure que les mères en connaissaient de plus en phis les propriétés 
curatives. Ayez toujours do ce remède à la maison.

Les enfants pleurent pour avoir le
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CASTORIA
de

i 

1
ETES-VOUS PREPAREE?

Arcir ua docteur const»mm*nt dis» la maiaoa aérait usa (rla hetuit idée. 
Cependant tous ne pouvez avoir un médecin continuellement aux patita aoins 
de bébé afin de le tenir en bonne santé ou d’évitet les maladies. Mais vous 
pouvez vous procurer l'aide similaire en ayant toujours aous la main une bouteille 
de Castoria de Fletcher, car ce remède est vraiment merveilleux contre la 
constipation, indigestion, flatueaité, diarrhée, colique, fièvre, inaonmie, nervosité 
at tous lea désordres causés par les maladies de l’enfance.

Le Castoria de Fletcher peut être employé sans aucun danger. II a été 
découvert par un savant docteur et peut être substitué i l’Huile de Ricin .Paré­
gorique aux Siropg et “ gouttes ” calmantes. De plus il est connu avantageu­
sement depuis plus de trente ans.

Lea enfants pleurent pour avoir le Castoria de Fletcher et les mères te 
recommandent, car elle; ont trou?» eu »• uieivemcu* iciuède un ami pour ailes 
et un aide à la bonne santé de leurs enfanta.

Si vous aimez votre bébé, vous savez combien il eat doux de pouvoir le 
soulager lorsqu'il souffre. Vous ae pouvez pas toujours appeler un docteur. 
Mai* las médecins ne peuvent rien dire, ai ce n’est que du bien du Castoria de 
Fletcher car Us savent qu’il ne peut produire que de bons effets ne peut pas 
(aire de mal —et Us ne voudraient pas que voua donniez au bébé un remeda dont 
vous voua serviriez pour vous-même.
U.S Mtnts devraient lire la srochurette qui se trouve rlacee autour de

STORIA DE FLETCHER.CHAQUE BOUTEILLE OU CAST
U
Véritable CASTORIAAtoujours

Fac-similé de l'enveloppe.

la signature de

* w +t
THI CENTAUR COURANT, NEW YORK CITY

Naturtliemtnt, ce te sJibi’ité ne * *• 
t»bliia pM* ou jour au lendemain, 
mais comme toute* ies« .a — * .' de ta au- 
dvté semblent vouloir faire de> con- 
ces«ionA il *t peut fort bien que l’an­
née qui commence ma que i? commen­
cement d'une ère (1 pro-n. r té qui fe­
ra oublier les ann.e5 mH:heureuse> et 
difficiles *iue n-us a tor*, eu à travur 
ser.

Fct*e «emaine, > commerce <n Ar» :’ •- 
rai. a été plutôt, t ; aiuiuilic. Dan. • « 
iri tndo* \ lies et à Mon* i» ai. tout spé­
cialement, le? detai- ant» ont encore en 
main, une quantité* île marchand 
qii’ « n'ont pu ecou’.er ru temp* des 
fête*. Comme leurs affa rcs n'ont n.j> 
été mau’«iî-e*» depuou? rie- semai­
nes, i’s vont pouvoir faire de* v'Juc- 
tion» con?id*i rablca don .".m . . rr-
ne manqueront po de prof.: .

l*cs voyasreurs de ccmn’r' e ont :c- 
pr:s la route *‘1 offren ienv-» ma - 
chandi^îs du printemps. I est c •» >- 
re trop tôt. pour dire > iv- ventes 
•eront bine*, mais il e t i c nérer 
qu’elles le seront.

Pîus'oui ' grande- manuf < *ures de 
chaue8ure« qui avaient Gn me leurs 
portes depu.s qieique :enip»a, vont .c* 
ouvrir de nouveau ors jours i .

I.a semaine a été p utôt trarqu e a 
la Bouf'e de Montr ai. li un

peu s’y a*tendie, cat est très rare 
que F activité règne au temps de- fc« 
ie.».

Quelques valeurs, comme par exem­
ple. la Dominion Bridge, ont fichi 
que. :ue peu. ma - ei cs ont riagi et 
regagné une bonne partie de ce qtf* 
er es avaient perdu. D'autres, celle' 
*:u département de» utilités publique* 
urtout, sc sont maintenues.

Si les valeur* cpécu!a'..ves ont e:e 
quc’que peu néR.'si*'', on ne saurait 
dire ia même chose des valeur*- de 
p’acemert. Ce* dernières ont atiir 
î’atU'iition dc^ capitr.i le-:. 1! est vrai

- que 1rs transactions dans ce départe- 
ii.?n: n’ont pa- {té aussi cons'dcrable> 
que pour la p riode correspondante 
le l’an dernier, ni» ^ ( e ont été re­
lativement considérable s flans les cir- 

| constance*.

—Convnunt. Julie, vou- ne fuite* 
lias e salon et c’est mon jour!

—Je me repose le teint pour le bai 
des gens de maison. Madame expli- 

jquera ça à ses amies.

— Pour impressions de toute? *or- 
ie»5. adressez-vous à FA TRIBUNF 
0 :\ -a^e garanti.

| Dr. HÉBERT, SPÉCIALISTE
à l'hôpital du Dr Darche, Sherbrooke. 

j>uur le» yeux, oreille», xorge. et ajustage de verres.
ROCK ISLAND Rock Island House 1er MARDI
FARNHAM Hotel Montcalm 2ème MARDI
THETFORD Hôtel Centra! 3ème MARDI
VICTORIA VILLE Hôtel Bernier 4eme MARDI

FEUILLETON OE “LA TRIBUNE"

, Pour l Honheur, pour l'Amour i
ROMAN DRAMATIQUE

PAR MAXIME VILLEMIR

lj]|
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En faisant .-c- ci-mpte» Marguerite 
trouva iltn* >< ]k . h utu' noixantaine 
«le fiait*.- et la h.u: •«■ i|.ie *\ i;t 
*i g*iiéri'U.»eiiicn ii »;in.«.* Nm.lc-.a-
lüomlf

t « ; * Mimnir i «pi « nia ■ - .ju 
«juc.» économu- <|a'e .* .«'ail («u v»a- 
iSfr l’cmlant plu'icur* ann.i-.- et !v 

don »: d». «al que lui avait fan Vann.
—11 m* refteia environ trente 

franr.», penoait-eV.e : au. *«•!» je ga­
gnerai l'Etang Vi’.te.

Mai.» avant do «e rendre à F« amp, 
«• 'e vou i* a Je d'n >r«l il Ver i ,'e 
pour »’inf«»rmer f»c «’e qu'était <!* Tvnu 
Mai « e! de Vit vail.

Eli* prit don* le preniier train et le 
soir nicinc, ai -z tard, arrivait à Pa­
ri*.

Un e.-poir la tou:*:.ali, la n-ni.a;t
presque gaie.

f.* lend, na ii, aprè» une lionne nuit 
pa. ..j dan* un bôt?', av-da nan* la ga­
re «le i'Oue-l. Margutr.tc ;«» nnait a
Ver.*a; 1 le.».

Ma’.* !.\ « » angu «'- n-- 'ueni et
*nr vpeur pr t à battre v«< emment.

Tr«.* ré.'olue vile ,»r dirigia ver» la

|*a«evne de lava.crie et demanda à 
par er à ’’officier «le service.

Moruicur, dit-elle, *ave;.-vou» ce 
«ia'«‘ ; devenu ,«■ lieutenant de Vineu'I?

L'officier t r'n îa tete et pemlant 
iquc.ipie.» m tan * cxamin» atten'.ive- 
I ment ,a v.*:tcut

- J« •r ,.» .-n eoeur. mon* » ir, e'. «le. 
! pu - Mer,toi quinze ans j’a; été *e 
i parc ■ de lui.

Mai* alors madame, votre frire 
n Y « ! puij lieutenant; i! est au nrun* 
commandant à present.

Ce.» via , j'ou b’, la s que mon frè- 
ie ne pou val toujour.» re«ter lieute 
liant.. .

Dan* que! régiment serva t-ii?
Au (V huv»ard», en gamlr.m ici.

L'offic'er .«e !ev», ouvrit une biblio- 
•hè«« 'e et en tir» l’Ann- a re m:’ita:re

feuilleta vivement.
P” . refermant lente .m ni le voiu-

j mt i! dit;
—Aucun of fie or de ce nom ne fi- 

gurr *ur l'Annuaire; votre frère eat 
mort, madame, ou bien a quitté l'ar­
mée.

|.« v -.«gf île M T-uerite devint li-
, vide.

te n’ai rien affirmé, madame, e: 
pour av«,ii- »i r.elVment ii y a eu dr- 
ce-, il faudrait vou* rendre au mi­
ni. ère de la guerre. l à on vou* ap 
prendra i *i votre frire n été une de- 
t.o-o.i o» victime» de ia guerre ri» 
1*70.

Mouvoir, fit Margn.'Vite. defai’. 
iantt', pouvez-vou* me donner encore 

n renreignement et me dire ri un of 
f.«- ? r du nom de Bockmann e.-i enco­
re » i ministèie de :a guerre.

le conani* beaucoup B’ . kmann 
f.t 1 offi« 1er *ve,- un •ourire quelque 
peu énigmatique; nou* avon* habité 
trendar bien longtemps la même gar­
ni‘on... 1’ eet encore d.'taché à l’é­
tat major général au ministère de la 

i guerre.
Une expre*« on haineure pa»*a »ur 

e ci-age de Marguerite.
Et au fait, lui-même vou* ren- 

«e gnera mieux q-.e per-- «n«-e et vou* 
dira tout ù< suite ce q.i’eat devenu M. 
de Vm-u '.

— Je vou» en prie mo-v ’"ur. ne par- 
- pa» df mo- à B ««-kmann, repr;" 

vivevnen Margueit», ne lui fate» 
pa* part de ma d;marche aupre» de 
voc». Je rut» arr rée de Bre*t hier 
seulement et, avant d'écrire à ma fa- 
f, '.e, j'ai pen«é avoir tou* de -uite le 
tenseignemont qui me tient tant au 
coeur, et je *ui* vernie ici.

Soyer .lanquil'e, matlame. «lé- 
marche que vou» avez fa Le aujourd'­
hui prf. de mo' refera '«crête.

| -Merci, n-.or «•ettr.
Marg ierite aba's a «on vo > sur 

un v'-ai.** et regagna Paris, le coeur 
* ango • par ’.a douiu ireuea incerti­
tude qu’ei'e ne pouvait encore résou­
dre.

Ui.e eut la pensée de *e rendre au 
irou't’a-d M a ’e*herbc v au petit hôlei
'TUVe avait autrefo * hahi , ave- 'e 

*» -mte <1* \ ruN mmael.e reiet» bi»n

v-.te cette idée; elle savait que l'hôte 
avait été vendu.

F le songea bien au v a é r re au 
comte, 'la « était-il em ore v;-. an 1

M.f' x valait partir j>««ur FV*amp ic 
jour me,n» et «e rendre au-vliV apiè:- 
a .i château de .'Eiang-\ r.

C'est a détermina on qu'c’ r pr u.
De Fécamp au château .le l'F.tang 

Vilie. .. y a environ quatre kilomè- 
tres. n encore faut-il monter a i aom- 
met de a fa.al.se.

Malgré que '» nuit fut obscure et 
que e vent sojfr.at avec violence du 
large. Marguerite entreprit ce voya­
ge à pied.

Le ciel était d'une pureté admirable, 
de nombreuses étoiles brillaient dap* 
i'ar.ur infini.

Elle arriva au château avant > le­
ver du jour; et dan» les ténèbres elle 
erra longtemps, recherchant le* en- 
drn ■ qu'e! e avait autrefois tant ai­
més

Là. une chaumière à ntoil » démolie 
par * temp* o«j souvent. aut.refo.«, el­
le était venue attendre André «le Ké. 
rarda'le.

Ici. a petite égl *e où elle avait tant 
prie i)our le vaillant marin.

F au loin, le village le» ma *on- 
nette* close*, étag e* sur ia haute fa- 
a «e dont 1* ha«e «e baignait dans ’es 

flot*.
l’eut à peu le» choses et le* êtres 

se dltacha’ent de la pénombre; l'E- 
tan s-Vdle enfoui dans la haut* fu- aie. 

■ la gr: e dor e, le parc, les longue» al. 
*•■ soi -a re* conduisant au thàtea'j.

Anxieuse, e..* attend*, le lever du 
jour.

Pui» enfin, une buée h anche appa­
rut a l'horizon, la nuée se déchira et 
le jour vint enveloppant la terre d'u­
ne lueur encore indécise.

Tré» résolue, cette fois. Marquet-i'e 
sapproeb» «le '» gr.-'le et sqnn»

fl en ne répondit h *on anpei.
Un silence de mort régnait sur ia 

m a '<>n endormie.
Un pay an qui passait s'arrêta et

demanda :
- No avez-vou* pav madame, que 

le château e-t inhabité?
— l e romte «le Vineuil?
-Le «unite de Vineuil e-- mort
-Et son f.l-? dentanda Marguerite, 

la voix tremblante.
— M. Marcel, dit l'ancien officier 

de hu*»ard«?
—Oui, lui-même

! »>*t fait prêtre; il a demande 
et obtenu, dit-on. de faire partie des 
mission» étrangères. Au re»:e, voilà 
bien des année* qu’on ne l'a pas vu 
par ici: «lepui» 'a mort du comte il 
n'e«t plus jamais revenu à l'Etang 
Ville. Après l'enterrement du vieil­
lard le «-bâteau a «;!<- fermé et les do­
mestique* ont été eongédiivs.

— Marcel e'est fait prêtre! Oh! mon 
Dieu! mon Dieu! murmurai! M argue 
rite d fa liante.

Le Normand reprit :
—C'est éga;; un hussard ile.remr 

curé. (.a doit faire un rude chan­
gement !

Et il ajouta:
—Il »'e«t fait curé par d.*r*|K)ir 

d'amour.
—Alors le château e.»t fermé e on 

ne peut pa « y pénétrer? demanda 
Marguerite.

— Ma fine, bien *ùr que non .. On 
dit même au pay* que sous peu il »era 
transforme et aménagé en un hôpital 
pour les enfants tuberculeux.. , Du 
moins. c'«*t ce que ras-entait ,v maire 
l’autre jour.

Marguerite ne répondit ivolnt. Elle 
re*‘ait immobile, sombre e; triste, le» 
yeux f;v .* vers «ette antique demeu­
re qui était '« sienne, « epemlant, e’ où 

'elle p*«*»pit entrer.

— Si Percevai .«ait que j'exirte. que 
je -u:s venue ici, je suis perdue, pen- 
»ait e e. Il me reprendra et, cette fois, 
je U en», me tuera sans pitié.

Le muiiient n'. ait point encore ve­
nu de e faire connaître, il fallait pa­
tientent' et attendie. Ceux qu'elle au­
ra.; ttc si heureuse de revoir étaient 
mort» ou disparu»; le temps avait fait 
.»un oeuvre de destruction inévitable, 
la mort avait-passé, fauchant les être* 
chers qu'elle avait tant espéré retrou­
ver ...

Et comme le paysan s'éloignait clic ; 
«e rap pela ;

—Monsieur! monsieur!...
Le Normand se rapprocha.
—Mme de Kérandalle vit-elle enco­

re?
!-a vieille e.-t toujour» là. portant 

allègrement scs quatre-vingt-cinq ans.
"Quant a la jeune, la femme du 

marin, ei r »'est remariée rt on ignore 
par ici ce qu elle est devenue.

Et il ajor.'a:
— On a d t qu>*le était fo.le.
Marguerite n'en demanda pas da 

vantage et continua son chemin.
Enfin! elle alla t revoir la mère 

d'An.dr.- de Ker»nda..e. et son coeur 
palpitait d'une douce joie.

Elle traversa des bois et suivit une 
route longeant la falaise.

De la hauteur elle découvre la mer 
moutonneuse, elle entend le bruit des 
vagues lutUant le.* récifs.

La maison des Kérandalle est là, à 
quelques pas maintenant.

La vigne vierge l'enveloppe près 
que outc entière d'un rideau de ver­
dure.

Oh! comme elle était heureuse de
revoir la mère d’André, !a mère de 
celui <|u'e’îe avait tant aimé.

Ave. elle, elle pourra t parler de 
i-eUc qui n'était plus, pat 1er de Lu­
ce, «le «ette enfant ipTon Hr avait ,

cnlevie et quelle e»perait cependant 
retrouver!...

Et défaillante, el.e s'approche.
La gril.e est entrouverte, elle la 

pousse doucement et dans une petit* 
cour, elle pénètre, indécise et trou­
blée.

Debout sur le seuil de a maison u- 
ne vieille femme .a regardait venir.

C'est la Vici’le servante rie la com­
tesse de Kérandalle.

—Qui demandez-vous? fit la domes­
tique.

Marguerite releva son voile et dit:
—Ne me reconnaissez-vous pas?
—Ah! mon Dieu, mon Dieu!... 

c 'est Mme Perceval. Vou» désireriez 
voir Madame, n'est-ce pas? mais Ma­
dame ne vous recevra pas.

Marguerite chancela.
—Condui.«ez-moi près d’elle êt ne iui 

dites pa* mon nom, je vou» en prie.
“Voyez, je suis malheureuse, si tris­

te, si aliandonnee de tous*... moi qui, 
cependant, n'ai jamais fait de m»! a 
personne.

La servante la*.»»» tomber ces mots:
—Il ne fallait pa» épouser l'autre.
Néanmoins, touchée par le» larmes 

de Marguerite, elle la prit par la 
main et l'introduisit dans la vante 
chambre à coucher de la vieille com­
tesse de Kérandalle.

Depuis dix an* la comtesse ne «e 
levait pas; une paralysie la clouait 
sur son lit de douleur.

Lu chambre était plongée dans l’obs 
curité. ,

La senvante tira las rideaux, ou­
vrit las volets, et le gai soleil jeta 
aussitôt dan» la pièce de joyeuse* 
lueurs.

— Madame, dit la vieille domeatique, 
je «onduis ici une personne qui insis­
te p.«ur vous voir.

A SUIVREMort ! d t -ellf ; mort !



Stocka, Debenture*. U run*
Edifie* Whitt»» Tel. » .

OUi**UeM, ville de Sherbrooke, S' r. Valeur as 
pair et iaterèu accru*. Rcmboureable* en 1M1. 

FU privé, cotation* directe*. DE SHERBROOKE

J.-O. Itoymr
Edifice Nash et LacreU 

Tel. tlU».
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Pans des paquets de litre ou 1 livre, chez tous les épieiara.

- VENTE - 
d’après INVENTAIRE

Pour la semaine de l’Exposition de Grains et Nourritures, 
nous offrons un gros escompte sur toutes nos lignes.

Poêles
Chaufferettes 
Poêles à l’huile 
Harnais

Traîneaux
Robes
Couvertures
Lits

Ressorts' 
Matelas 
1 erhianterie

Quincaillerie en général

r. c. McFadden & co.
LENNOX VILLE

U LUTTE 
SERA CORSEE 

DANS L'EST J
Plus de cent contribuables du 

quartier Est signent une liste ! 
en faveur de M. Brault qui fui i 
échevin de ce quartier durant 
de longues années.

IL M PLUS DE rassisesIl n« rtUù Ut CRIMINELLES DE
SHERRROOKE

Depuis " il * pris tfu “fruit- u<1( our 
a-tives”, ce Merveilleux Meti- “ 

canut attestée fruits

La Qualité et le Service 
de Laval

toot le modèle de partout.

Voyez notre étalage de SEPA­
RATEURS et ACCESSOIRES

au Magasin de

R. C. McFadden & Co.
à l’occasion de l’Exposition Annuelle de Grains et Nourritu­
res, à Lennoxvillc, les 10, 11 et 12 janvier.

Nous donnons, ci-»pr**, la liste des 
noms de quelques personnes du quar­
tier E»t qu’ »» »ont rrifairees b don­
ner leur appui à I* candidature dr M. 
W. Brault au siège 2 de cette diviaion:

Alphonse Lecours, Kdmond I<- 
cours, J. O. Guay, G. Lefebvre, W. De- 
nault, P. Bégin, O. l.abonte, G. E. 
Lafond, Arthur Bureau, C. A. l’ara 
dis, Louis St-Laurent, Albert Roy,
F. X. Allard, Louis Ga^nun, Albert 
Lafond, L.-Ed. Choquette, E. ?.. Blais, 
Henri Delude, J. Verret, Wilfrid Gré- 
poire, Damien Martel, Joseph Laliber- 
té, Joseph S. Moisi»,• P. Labbé, Jos. 
Roy. Chas Croshy, Antonio Paris, 
Mme Arsène Vallière, H. Camirand, 
J. R. Bolduc, J. H. Rochon, Armand 
larest, J. D. Turgeon, J. K. Leblanc, 
t.-D. B rouer:, k Art. Lasrueux, Andre 
Pelletier, Geo. Rouil'.ard, J. E. Cho­
quette, J.-Emile thoquette, Philippe 
McGee, Pierre McGee, J. W. Côte. O- 
das Bo duc, Joseph Neveu, D. Caba­
na, J. A. Houde, A phon e Bouchet 
Henri Fovtier, H. Richard, t ied A 
Biron, L.-Menri Montottr, A. Joubort 
Adélard Asselin, F. J. Renault. S. Gin- 
gras. ?. Cuttle, L.-P. Lord, Wm 
Wrirht, W. G. MacMillan, J. h. Wells,
A. .Smith, Jof. Tremblay, G. M. F.d 
monde, J. K. Edwards, N. E. Wsl- 
!ey, T. Dernier, Louis O’t . Mignaul*, 
Dr L.-C. Bachand, L. Pelletier, 
W. Hutchinson, Adélard Gaudette, W.
G. Sharpe, J. Sawyer, O. St-Laurent, 
T. Lafrenière, Adolphe Pcneault, Jn. 
seph L'Heureux, François W 1ère, N 
Danault, Léo Bricauit. A. Dubois. Jo­
nas Dorai', Oliva-E. Bilodeau, Pier­
re Paquette, W. Rumshey, Aime Gou­
pil, A. Beaudoin, Joseph Lecour». D. 
Couture, Dax id Couture, J. 1! Mnn- 
seau, J. A. Kirouac, H. ?.. p.oiswit. 
Henri Roy, A. M. Edwards, Arthur 
Guav, Jos. Beaulieu, !.. Beaulieu, 1rs
B. ossé, Adjutor Gosselin, Israel Ma,- 
:é, J-H. Fliette, t haries Rondeau, 
Sdouard 1.«pierre, l utrène Lacroix, 
Léo Uenault, Alfred Blais, Alphonse 
Vallée, Joseph Roy, Rosario Beaudoin, 
Io«eph Piehvtte, Calixte Boudreau, 
Wi'lie Roy,' A. Turgeon, Uliv» Hénaire 
Chs Maillé, Treffie Doyon, Léo !.. 
Provençal, Théodore Rondeau, D. W. 
Stenxon.

Tiroir Postal 123, Parraborn, (N.E.)
"Je sou/fri* cinq ans de rhuma­

tisme. “Je pria des remède*, je 
eonsuitai des médecins, mai» le 
rhumatisme revint toujours.

En IRld, je lu* dans une annon­
ce nue le Fruit-a-tives arrêtait net 
le rhumatisme. J’en pris alors pen­
dant six mois et je n'ai plus vu de 
rhumatisme depuis.’’

JOHN E. GUILDERSON.
50c la boite, les 6, (2.50. Boite 

d’essai, 25c.
Chez tous les marchands ou ex­

pédie sans frais par la poste par 
Fruit-a-tive», Limitée, à Ottawa, 
Ont.

du Banc du Roi pour ce 
islnct n'a pius que quatre 

cauaen à entendre. — Le terme 
ne rouvrira demain et sera 
maintenant de courte durée.

“THE CALL OF
THE NORTH"

Tel est le titre de la grande attrac­
tion aujourd'hui au théâtre CASINO.

Cette vue est donnée en français 
The ’‘Cali of The North" est un ex­
cellent mélodrame, très bien rendu 
par les artistes, m.Knifiquenient pho­
tographié et rempli de scènes hu­
maines intéressnnlc*.

Cette vue a été très populaire au 
theatre Rialto a New-York et nul 
doute qu’elle sera aussi très applau­
die partout où elle sera représentée. 
Cette nouvelle édition d'une histoirr 
du Nord lointain canadien par Ste 
wart White est tris supérieure aux 

(éditions précédentes sur le même su 
jet.

L'on constate cq action dans cette 
composition toute )« gamme des pas­
sions humaines, la haine, l'amour, lr 
vnngeuncc, la t’icheric, le pardon, 
cdc. I.a mise en scène est de toute 
beauté surtout dans les tableaux du 
nord canadien.

L* terme de la Cour du Banc du1 
Rot, interrompu pour les fête*. *e j 
continuera demain. Il tire sur sa f'.n 
et seulement quatre cause* restent 
encore à être entendues, celle* du Roi 
contre Lévesque, pour obtention sous 
faux prétexté, du Roi contre John 
E. Bridge, pour vol de marchand.ses 
dans des wagons du Grand Tronc et 
deux' causes du Roi contre Bernat d 
Scheaffer, pour fraude de créancier*. 
La première da ce* fause* eat au ri- 
* de la Cour depuis un an et ce le* 

contre Scheaffer ont déjà été ajour­
nées deux années durant male pou- 
la dernière fois parce que le procu­
reur général a. dit-on avisé que ses 
représentants à Sherbrooke de pro­
céder avec elles cette année.

Un nouveau groupe de jure.* ont été 
appelés par le shérif et seront au 
poste demain. On sait que Sa Seigneu­
rie M. le juge White préside à U 
Cour Criminelle durant le present 
terme, et que les intérêts publics sont 
représentées par Me W. C. Tracy et 
Me Lionel Forest, avocat* de la 
Couronne.

Nous envoyons nos experts de la manufacture pour réparer 
et ajuster votre Séparateur De Laval, Si vous avez besoin de 
ce service, apportez votre machine au magasin McFadden 
aux dales ci-haut mentionnées.

La Nouvelle Série du

Bon MAXWELL
qui c.«t offerte au public, ont le premier chai produit et dési­
gne exclusivement par la nouvelle organisation Maxwell.

Dans un coup d’oeil il se révèle si beau et si twn que son 
prix .semble incroyable.

Bien que teei tous paraisse peut-être un peu exagéré, il 
n’en est rien cependant et l’émerveillement vous est réservé 
à l’examen et à ia démonstration du char lui-même.

La Première Démonstration de la Nouvelle Série du

Bon MAXWELL
.aura lieu à Nos Salons d’Exponition.

46, Rue WELLINGTONvSUD
les lO, 11, 12 janvier

LE PI BLIC EST CORDIALEMENT INVITE.

[EGARE AUTOMOBILE DE 
SHERBROOKE, LIMITEE

AU CASINO

La fete de l’Epiphanie communé­
ment appelée le* Roi», a été célébrée 
avec grand* solennité a la Cathedra 
la.

Notre Evêque, malgré son grand 
âge *t sa longue maladie ntms a en­
core une fois chanté une messe pon­
tificale, assiste de Mgr P. J. A Lr- 
febêre, récemment nommé protono­
taire Apostolique, comme Archi-Dia- 
cre et de Mgr E. C. Tanguay, P. D. 
et Mgr A. O- Gagnon. P. D. comme 
diaede et sous-diacre d'honneur.

L*s diacre et sous-diavre d'office 
étaient MM. Armand Malouin et Jo­
seph Veilleux, du Séminaire.

t* sermon de circonstance fut don­
né par le Rev. |>èrc> Célestin Joseph 
du Monastère des Franciscains.

En des termes éloquents le prédi 
rateur donna l'historique de la fête 
des Roi*: ensuite sc servant des m u­
sées émi*e* dans l'Evangile d i jour, 
il l'appelait la fête des Grands. F.n 
fin il nous exhorta à suivre l'exemple 
des Mage* et d'aller comme eux V 
Jésus, lui presenter de l'or, de l'en-j
cen* et de ’a myrrhe. . 'ylvnr, „ uull> Mns aou.

L* **ir nous avons eu aussi vepre*^, ]ol(Hfion ,Jc ml<. Semaine 
pontificales. Mgr A. ' vre nous passions rapidement cr
D était archi-diacrc et MM. Léon Le | ,|UciqUe,.uni * de tes ancienne* 
may et Emile Gerçais, diacre et sou*-Ls ,v„nt ^«border de* temp 
diacra d'honneur. . moderne*

L'abbé Anatole Bachand, du sémi­
naire, agissait comme maître de» premier qui *r présente e-t
cérémonies i la messe et aux vêpres. d( J. B. Quesr.cl, qui mourut à

•va1 en 180!). ?t qui nous a ié- 
es nombreux couplets dunt i’ 
naît ses vaudevilles. Quesne1 
un talent remarquable pour 1* 

et il sc plaignait en ces ter- 
u public canadien, qui n'ap irê 
ias à son grc sa poésie et ffs 
>n*:

Les nombreux patrons du “Casino" 
pourront assister, demain, mer­
credi et jeudi, au grand drame “Car­
naval” qui a remporté un si éclatant 
succès dans toute* le1 grande* vi!le> 
Je l’Amérique depuis qu'il est sur 
"écran. “Carnaval-’ c*t sans rontro- 
lit une dos plu: belles pièces actuelle* 
et la direction du •’< asino" est as 
surec que ce sera une irritable aubai 
ne pour tous.

I.e principal rôle de ce drame est 
interprète par Matheson Lang et 
c'est tout dire pour ceux qui connais­
sent cet acteur au jeu brillant et tou­
jours si impeccable. La duchesse 
d'Ansola, qui appartient à la haute 
société de Londres et qui est parente 
du roi d’Espagne, joue aussi un rôle 
important dans “Carnaval”.

A part cet excellent numéro 
tout à fait spécial, p usieurs autr/ 
vues seront aussi sur ’’écran de sor­
te que le programme, du “Casino" se­
ra des plus apprécies.

LEGER ACCIDENT
{De notre corroKpondant)

ST KI.IK. !•. M. Ralph Colback 
fai'ait bruio: a« < Montrllf ment une 
ïambe, en répandant une chaudière 
dVau bouillante, (te jour: dernier*. 
11 est retenu a sa rhamb-e pour plu­
sieurs semaines. Nous formons des 
voeux pour son prompt rétablisse­
ment.

LOURDES PERTES 
PAR L’INCENDIE

(De notre correspondant)
BARNSTON, — Le feu s’est de- ; 

claie ces jours derniers chez M. A- | 
quil'a Breton, cultivateur, ici, et quel­
ques instants après tes flammes a- 
vaient fait un tel progrès qu’elles se 
propagèrent aux autres bâtiments de 
’a ferme.

Les flammes et la fumée remplis­
saient le haut de la maison lorsqu'on 
s'en aperçut et il était alors trop tard 
pour les combattre efficacement. M. 
Breton et tous les membres de sa fa­
milles (lurent en sortir mi-vêtus, n’em­
portant sous leurs bras que quelques 
vè'emenU pour compléter leur habil­
lement.

Tout le reste de leur linge, leur? . 
meubles, leur* provisions pour l'hi- j 
ver, tout fut détruit avec la maison j 
qui fut réduite en cendres, comme la i 
grange d'ailleurs avec tout ce qu'elle ; 
contenait de grain, de foin et de rou- J

i prom 
de cil 

j fore
■

i nous 
! '-ers 

Mais

HIS MAJESTY’S
“Le» Quatre Cavaliers de i'Apoca 

|jp»*“, cette reproduction d? Rex In­
gram dont le coût a dépassé le mil­
lion «er» le grand drame a l'affiqjie 
au His Majesty'* trois jours durant 
commençant le 14 de ce mois. Il y au­
ra deux performances chaque jour, s 
2.13 et à S.15.

Ce drame basé sur un célèbre ro­
man de Vincente Blasco Ibanez -era 
ici pour la première foi». Il fut accla­
mé à New-York, Chicago. Toronto et 

i Montréal. Le soir d’ouverture, a 
: New-York, les »i*ges coûtèrent jus- 
■qu'à $10 chacun. La vente des billets 
se fera de 10 heures de l'avant-midi 

jà 4 heure* de l'après-midi et ’es pa

lant.
Les perte» » e.évent à plusieurs mil­

liers de dollars.

urs tout 'univers, de l'Inde 
en Lanorne.

LES MEFAITS DU JAZZ
OTTAWA, 9.— Les jeunes filles qui 

fument, qui portent des costum , 
trop court*, qui lisent n'importe que' 
livre ont été sévèrement dénoncées 
par un pasteur presbytérien, le Ré­
vérend Rador, de Chicago, de p*s-apc 
à Ottawa. Ce »ont dit- i des enfan** 
du jazz qui a 18 ans eu savent plus 'e
la vie que bien des mères en ont ap- 

j trans aant priés de ne pas tarder *'ils : pris durant toute leur existence.
veulent de bons «iege*. U o'* P»" *«' O”’1"" **‘vere pour

J _ jie!t»in<» catégorie de j» ne*
dont le gtnrc de vie ne peut que

i SEPULTURE fournir des arguments au B iievii-
; me.

Le 30 décembre, Jean-Loui», fils de ~
j (ai u* Fauehrr at d'Anals Vachon de, rUrlÇBILLt»
déd* à 2 jours, A Noël ont eu lieu les fiamaille» de

I# 3 jun'iei. Marie-Jeanno-Ger MU* M*rie-Anne M" nsM- M Ra»m 
truite, ? jours, fille d» Joseph Gingucs Lahreeque, de l anihton T,* m.v 
et de Virjrmie Baron ge aura lieu prochainement.

UNE FEMME QUI
A SEPT MARIS

(Pre»*e Canadienne) 
GENEVE, 9.— Une femme d’affai 

• es de Lucerne a découvert que le 
mariage est pour une femme la solu­
tion du problème de l'obtention de 
passeports pour le- différents pay* 
d'Europe où les difficuites étaient rie 
venue? presque insurmontable» apres 
la guerre.

Avant la guerre, cette femme, qui 
est bien élevee et présenté bien, ga 
grait environ 111.000 dollar» par *n en 
sollicitant des commande» de vête­
ments et de fourure? des personna­
ges des famille* royales et de Paris 
t ocrât le des principale? capitale* de 
l'Europe comme représentant de mai­
sons françaises et viennoises. Apre? 
a guerre, alors que ses ancienne» 

c'ienies n’avaient plus d'argent, um 
nouvel'# classe de gens, le* profiteur? 
le la guerre, ont reclame *»? rervi 
ces, mais 1* question rie« passeport* 
lui était un grand obstacle.

Elle eut alors l'idée d'épouser de» 
ndividus des differentes nationalité* 

ltoute* ’es races sont rep-*sentée? 
que ni en Suisse) El'e es payait af'n d’ob- 
a peu ienir son divorce d'? qu'elle «’était 
rin n< procuré un passeport pour sa nouve - 
ncr la '* nation» ité. En ce moment elle » 
mail", déjà sept ex maris.

==UM BANQUET AU DEPUTE 
PO DE CHAMILY-VEROHERES

MONTREAL, 9.—Dwpui» quwlqu» 
temps, il ava l etc question de célé­
brer la victoir* remportée par M. Jo­
seph Archambault, député de Oham- 
bly-Verehé»rw. Après consultation, il 
a etè dé. id# de donner un banquet 
dans la gramle »alle de l'hôte! de vil» 
le. à Long'ieutl.

Un comité a rte formé sou* la pré 
aidence d> y. Alexandre Thurher, 
maire de Longueur. Ce comité qui va 
s'adjoindre des chefs de toutes les 
partie» du comté, se compose d» MM 
Worthington, trésorier. Léo Robert e* 
Robert Bouinet, secrétaire». MM. Paul 
Ledui. de Montreal, Alphonse Venue, 
de itoint-Lembert, M. Laurence!le. J - 
A. Gariépy, A. David, ».. Saint-Mars, 
A. Leblanc, J.-F.-R. Leduc

Le benouet aura lieu > 23 janvier 
courant; dts ht: et* seront mi* en ven. 
te ce* jours-ci et le nombre en e*t !i- 
iriii».

Ri l'on en juge par les adhesion qu* 
1# comte » i c* ue*. e# l<*nquét ?«r»
un véritable ■>uc'è'.

peur tes irroetiæ» *e le ferae Ua rhum* *e oa <a al fe *erea 
sent lare rseiSemeat aaatae* ** eraaaat te* pas»irisa Naa see. 
nues, gllee ms,«Tiennent vetre seras «misseUswwn» arepre 
passa* «a préespailspn 1rs le rSiemarpmrerisl Happai aaleian* 
ras Va as asplaa (sa pSs-escss Sfa. e*tf /(sers Ms.

MATIONAL MUG « CHEMICAL CO. OP CANAOA. LI«MTCO

Pour VOS

CARTES
DL REMERCTt.Mk.NTS
pour SYMPATHIES 
Carte# Souvenir avec prière
CARTES MORTUAIRES

DERNIÈRES
nouveautés

AnaEsJtz vous A

“LA TRIBUNEft

Tou/ et y * J' plut nouteev.
Fniltt atte loût. pnmpltmtit el d 
ilfl pnr Ire» raitonnoble». A lient’on 

iptciult uru commamUs par ihuH(.

Téléphone 971
16 Wellington S. Shorbrook*

COUPON GRAPHOLOGIQUE

Au Qraphologu9 d* la “Tribune11
Ci-ln^u, veuillez trouver, avec 25 ceats, ua manus­

crit à soumettre au graphologue.

Nom

Adresse

Date

Tout manuscrit doit, autant que possible, être écrit 
à l’encre sur papier non rayé, ne paa être une copie, et 
contenir au moins vingt lignes d'écriture.

Adressez; AU GRAPHOLOGUE,
LA “TRIBUNE”, 

SHERBROOKE.

Leonidas BACHAND
notaire

TOUS LES GENRES D’ASSURANCE 
DEBENTURES

Prêta Hypothécaires et sur Billet#
Immeuble “OLivier” T«L 3T3 J-

FEU! FEU!
Le.» marchandise» qui ont été légèrement endommagée» par 
le feu au No. 64, rue Wellington-Sud, ont > té déménagées à 
mon magasin. *

Grande quantité de
CHAUSSURES, VETEMENTS. Etfc,

doivent être vendus à cause du manque d e-pace. Prix beau­
coup réduits.

J. KRAKOWSKY
51, rue WELLINGTON-Sl D

^380

^
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CA. ROSI DOUX. DtacuwC^ratt.

etu^tiinRi 
SES FORCES 

L'ABANDONNER
•Tend*rit des «nneos je fus ei fai­

ble et Je me portai si mal que la vi* _____________ —
ne valait plus eu*te pour moi la f» .- < 'cp' catholi^üei’romains’ (RomanisU)

f. oci« t/v»uui% *• Ttr|fr<rsnjiS*
tion de l’élmcnt irlandais catholique 
dans le ffoavernement et, «an* aucun j 
doute, • ruera un précèdent pour l’a-1 
venir. C’est la récompense de l'aide eu i 
bio- que l'église romaine a donné au j 
parti de M. King. Ce qui ajoute au 1 
danger de cette situation, c’est que 
les évêque* qui font de la politique ! 
auront encore plus d’influence que le 1 
gouvernement du pays. Il y a *n tout ■

ce changement dans le mode d'eais-
«miDCf: IMTHPiiCF !le,Ke de !o PoPul4t,0,1> 4lt ** unr in'3VURWC t/u rtivlInoctL | fjuenci. Bur ]a santé publique, on peut

neanmoins être convaincu que les 
mau* provenant d’un tel état de cho­
ses ne tarderont pas à se faire sen-" 
tir." A l’appui de cet inquiétant pro-

L'HANTATION SAINE,

L’hygiène devient un mot en vogue, 
et c’est bien tant mieux. Quand on 
connaît les ravages auxquels s’expose

j ne d’être vécue. C’est pourquoi je 
suis peut-être mieux en mesure qu’une 
autre d’apprécier les merveilleux ré­
sultats que le Tanlac a donné dans 
mon cas’’, déclarait récemment Ma­
dame Ada Champion, 557a Chemin 
La Salle, à Verdun, (P.Q.)

“Depuis sept ou huit ans la dyspep­
sie. la nervosité excetaive et la fai­
blesse générale m’avaient rendu la t ie

A Bcr>C>i:?B,NE
1 I MAséP lé* U

|*tl di»paraître 4ilaUtk#*« baraal^a, 
tvxatt épaiAftie et enfléa. cwat W», t - n- 
doua «aléa. taoaéUliU de toute 
tueuvtriaaare et de toute raturai ; 
arrMc ta boiterie proveoaat 4 un 
tparvia, calate U douieur bc fait 
fat *• «air d ampoules au cheval, ue

___ paa æe P^ila, t»e I obllre paa aurrpoa. NmteiUe.chea U phaiaubucuou livrée. IJ' rein gratis.AMOfcMNt. JB . U« «ep-a, us UsaKeMaaua^ruqiss v-*ur neurina^OM tssai-ur'* .iss, 
•auxm. \+r»m •« a^és4«a •« a>si ursi^s*.
Cbtee U •> fuér.L •: .t la WuirU-.lU - Ses H
pbxrr a ira «a traita baiaUa ÿ*xa cuab|>t«ta at «w«a

g. f. iwab. tac. 4» I i 4jbmr HtaRtatL Cita

un* ville où le régime .-unitaire est nostic, notre hygiéniste officiel cite 
négligé ou quasi ignore, on na craint 
pas d’encourager de toutes façons les 
mouvements qui ont pour but d’épar­
gner à une population les épidémie, 
qui déciment plus que 1* guerre. Nos 
gouvernants et nos sociologues en gé­
néral ont compris cette importance et 
e’est pourquoi ils recommandent et 
préconisent l’habitation saine comme 
l’une des conditions essentielles de la 
santé publique.

A quoi servirait, en effet, !a fortu-

le fait que le taux de la mortalité due 
à la débilité longénitale et lç nombre 
de morts prématurées ont considéra­
blement augmenté. Poursuivant ses 
comparaisons, le docteur Doucher dé­
clare que dans nombre de cas la eon- 
naissance de l'hygiène -auvera les en­
fant» fortement constitués mais que 
malheureusement un bien plus grand 
nombre succomberont aux misères 
physiques, par .-uite de l’augmenta­
tion de la densité de population et du

dans le cabinet King, tous sept du ty 
pe le plus agressif et agents determi­
nes de leur église quant à ses récla­
mations sur le pouvoir civil. Pendant 
tout ce parlement-ci, Rome dominera 
le Canada—‘'During the term of this 
Par lament, Rome will rule Canada".
Et voilà! Tous les ministres que vise
ainsi la “Sentinel” ne seront pas sur- ! ——

à charge. L’année dernière i! me ; pm d'apprendre que ce ne sont pa- 1 “La femme, a dit Napoléon, est la 
sembla bien que mon état s'aggravait, 1 eux j p^ri^nt ,i,ng !es Consfj)# poésie de Lieu, l’homme sa prose.' 
»r je constatais tou» les jours que | dfs minUtmi> plutôt Rome, par Je vous vois sourire, messieurs, seep-

leur intermediaire. Au vrai, la "Sen- ! tiques et raideur.-, mais je continue,

LA FEMME

d'affection Elle doit cultiver dans 
! son ame l'amour du bien, du vrai, du 
beau »f n de pouvoir mieux les faire ', 

! goûter « hcr elle, d’abord et plus tard1 
a son foyer

Vous me pardomieres j’espère, d’a- j 
| voir ose vou» ecnre cette modeste j 
definition de la femme. Des poète* la 

1. hantent en des vers graeieux et ten- 
idics. Certaines personnes, du sexe 
i fort en sont désenchantés, lui con- 
!nai.--ent tous les défauts, jugent mal 

e moindre de se» actes. Moi, je dis 
implement a mes soeurs:. Soyons tou- ' 

jour» poésie de Dieu’’, un être de 
douceur, de joie, de lumière, de ten­
dre: sr. Alors, ces messieur* de la pro- 

i-r tic pourront mieux faire que de 
' • roire en la femme et croire en elle,

, ’est aimer la vie, c’cst croire au bon­
heur. ______

KLEE RANGE.

UM

mes forces m’abandonnaient.
“En peu de temps le Tanlac m’a si 

bien remise sur pied que je dors aussi lUnel 
bien que possible. Pour nie résu- vo‘r 
mer je dirai que j’ai l’impression d’è- 
tre devenue une toute autre personne.
Il m’est impossible d’exprimer avec 
des mot» la reconnaissance que je gar­
de au Tanlac."

Le Tanlac est en vente h b’herbrooke 
chez MM. A.-E. DuBerger et W.-H. . ...Griffith et chez les principaux phar- ««montés. C rtt au contraire sou» un

- ministère dont plusieurs membres e-

et son directeur paraissent a- ! personne n’étant bon juge dans sa
l’esprit singulièrement malade. 

On ne voit nulle part, dans l'histoire 
du Canada et de se» gouvernements, 
que les catholiques ont opprimé les 

| minorités d'une autre croyance reli- 
i gicu»e, ni qu’ils ont fait voter des loi» 
attentant aux droit» et a la foi de ce»

marier.»
partout.

et marchands généraux de

fait qu’une foule de gens sont forcé» 
d habiter dans des logis que dans 
des circonstances ordinaire», on ju­
gerait inhabitables. Ce» constata­
tion- sont bien de nature à faire ré­
fléchir ceux qui ont des familles.

La santé est h |» us précieux dt 
tou- les biens. Une fortune s’écroule

ne à un chef de famille, si en par­
quant ses enfants dans une maison 
mal construite, mal aérée, au sein 
d’un quartier trop populeux, il se con­
tentait de leur donner une nourriture 
abondante et des vêtements chauds?
I.'iir impur que ce- être» re-pireraient j 
constamment aurait vite fait d'anni­
hiler les bons effets de la nourriture | 
qu'ils absorbent et la tuberculose ; 
pourrait ctre l’une de» conséquences | 
de cette imprévoyance de la part du 
chef de famille.

C’est là l une des raisons qui nous 
font insister aupre» de l’ouvrier éco­
nome pour qu'il ne tarde pas à faire 
ie choix du lopin de terrain sur leque 
i! pourrn demain construire une habi­
tation hygiénique, dans un milieu 
propre U développer les conditions sa 
uitaires de sa maison.

Nous nous rappelons qu'en 1019, | construction d’une mai.-on

Daigne Dieu t'accorder son appui. 
Bonne nuit! Qu’un beau rêve 
Fasse dan» ton .-ommei! une trêve.
Que te berce un beau songe 
Qui ne soit au réveil un mensonge; 

i Vois en rêve mon émoi

propre cau.-e, et lite un homme d'es- 
prif. “La femme, c’cst un poème qu'il 
faut lire avec le coeur pendant plu 
sieurs années, pour bien le compren­
dre.”

Poésie et poème sont destiné» à île 
ver l’homme, a lui faire oublier les 
mesquineries de l’existence, à le repo­
ser de-» fatigues de son labeur jour-

LES REPARATIONS
ALLEMANDES

Las neuf dixièmes de to os 1m eu 
le troubles d estomac attjoundlrai 
sont dûs i un* trop grand* quantité 
l’acide. Au commencement l'ostoMM 
n’Mt pas malade, ma'» ai on permit 
t cetto condition d'acide do eonttou*r , 
acide, très probablement, dévorer» 4 

ce parois intérieurs de l’estomac et 
produira la gastrite avec dM ulcéra» 
lac» l'estomac. Ceci peut demander 
me opération chirurgical» même 
peur prolonger la rie. C’e»t peunxuo! 
jn estomac acide est dan» un état 
critique et doit être soifné très sé­
rieusement. L’excès d'acid» ou l’hy­
peracidité peut être facilement neu­
tralisé par le Rien rated llngoé»» 
pris doits d'une cuiller** » thé 
dans un verre d'eau après chaque re­
pas. ' oui peurres prendre d* plu» 
grande quantité de noorritur» »i * o»t 
nccMsair» parce qu’il ««t absolument 
«offensif. Scye* certain d» demnn- 

tler à votre pharmacien le llsurstod 
Magnéto, pèpor» u tHll^

talent vatho'iques et dont une grande nalicr, enfui * mettre dans sa vie 
partie des ami», .» la Chambre de» | de» fleur», beaucoup de f’.eurs. La 
Communes, étaient de cette foi, que I prose, vous la connaissez bien n’c»t-
les catholiques du Manitoba, de l’Al­
berta et del a Saskatchewan ont du

u..o société philanthropique de Mont­
real, ayant Islt la visit* de 34'.' m&i- 
aona do: t ou lui avait dépeint le: con­
ditions déplorables, avait découvert 
q:,* 74 piece» de ce.-. 547 maison», ple­
in occupée* par dos membre» d’une 

le, bit-.n entendu, ne po»»edaiont 
sn-ni-.e i»»ue pour :> recevoir la lu- 
m ère du jour'. j air, dan.- quinze de 
ess mai.-or», .n:.i.'c rendait 1 ha
b. ta;. Ui
ceux pour .ri de ie» .'-z■ ctaient 
pour«u» dure ji'ombene déteitueu-e.
• lato:- ’e ne p-a-édaicrl même pas u 

i.... cr.umbn oc toilette et cont ein- 
nu\:.te-s;x d'entre eux r.'ovment pas 
de chambre de bain. En état .Liant la 
proportion des occupants, on décou- 
vi-:-. que quatre-vingt-deui; pour cent 
des maisons avaient plus d’une per­
sonne occupant une chambre tandi» 
que plus de deux personnes occu- 
- zlent une même chambre Hans tren- 
;e-irois pour cent des cas. Enfin, dans
c. quarto-deux de ces maisons, on re 
i»'* d--* cas de t uberculose.

Vol licier » quêteur conc.uait .--in
• •-r--,rt par les réflexion- ruinantes:
• ' am me aucune enquête officielle n’a 
è.c faite a ec sujet, on ne peut tirer 
d»« conclusions qu'à la suite de cas 
isolés.” Ces conclusion» sont naturel­
lement incertaine», mai »: - on y *• 
joute le témoignage tie ceux qui lent 
la visite frequente de: pauvre», on »c 
rendra nécessairement compte que 
Montreal paie lourdement en dollar» 
aussi bien qu’en miser, humaine, pour 
la negligence dont il fait preuve, pour 
ce qui regarde cette question fonda­
mentale de l’habitation.

A l’appui de ce» conclusions nou» 
citerons une autorité officielle, celle 
du docteur Boucher, directeur dos 
Services d’Hygiène de la Cité.

Dans son dernier rapport, le doc­
teur Boucher dit: “En 1Ü16, le nom 
bre de logis inoccupés était de *.21°. 
d'après le rapport de» estimateur* de 
la cité, tandis qu’en 1919, ce rombre 
était réduit à 1.9C.8; il y a tout lieu 
de croire que ce l.tbW maisons sont 
encor» inoccupées, soit en raison de 
la hau»»e des loyers ou parce qu’el­
les sont inhabitah’e*.

“Comme le coût de» loyers n consi­
dérablement augmenté durant ces 
trois dernières année», nombre de 
g»us ont été forcés d’habiter des mai- 
eons pu» petites et ceci a encore eu 
pour effet d'augmenter davantage la 
densité de notre population.”

I* docteur Boucher exprime ici l’o­
pinion qu’il devrait se construire à 
Montreal, comme avant !a guerre, u- 
ne moyenne de 4 000 à 5-000 maisons 
nouvelles tous les ans.

Le directeur de la santé publi­
que conn ut en déclarant que “maigre 
qu’il n’a pas encore été prouvé que

pub se refait, mai* la santé dont on 
prive l’être humain dès le bas âge, 
alors qu’il peut le mieux absorber la 
force et la vigueu:, ne |<eul se refai­
re ou se ra- hetei.

L’habitation »aine, l’habitation au 
grand air e»t donc nécessaire u la j 
constitution d’une famille.

Pourquoi a’or», pendant quelques | 
anm-e», ne pa» faire le sacrifice de 
menus plaisir», peur se procurer de j 
quei acheter d’ab-.rd un terrain, puis 
les matériaux nécessaire» pour la 

répondant
aux conditions hygiéniques nécessai­
re» au hion-étre et a la santé des 
chers lire* qui l’habiteront?

On avait tort de penser que la 
cherté de» matériaux do construction 
sc maintient, fiéj*. on comtatc une 
diminution assez sensible dans nom­
bre d’article.- de ferronnerie, emplo-

Quand mon coeur amoureux s’offre
à toi.’

L’OPINION
DIS AUTRES

Le» cause.» de leur défaite
(Le “Canada")

"Il n’y avait pa» de parti con»crva

ce pas 7 Elle est alerte, pleine d’ima­
gination, de mot* -piritucls et sub- 

, subir de* modifications du régime ! ti*.s; parfois, grave, sentencieuse, tris
te, maussade et terre a terre. Vien­
nent quelques ver*, frai* et légers, 
tout de suite la page s'illumine, re­
prend une vie, nouvelle.

L’homme parfois est fatigue, ha- 
. . rassé, horripile par lee mille et un

l a depression de* ^affaires, depui tratas ues affaires. Que fera-t-ii s’il
I ne peut lever les yeux ver* un point

scolaire de ees province* qui n’ont 
| pas du tout été à leur avantage, et 
| ont lésé leurs droits naturels.
Dans l’industrie

(Le •’Droit")

CE QUE PENSE M. JACQUES 
BAINVTLLE DE LA DERNIERE 
DEMANDE DE LA COMMIS­
SION

( Service de la Ren’e, fa:t par Ver­
sa ilic»-V idricai re - Boula b-1 i mitée. )

n-a pas dispensé "Allemagne de ees 
prochains paiements comme on l’a­
vait espéré un moment à Berlin, écrit 
le plu» clairvoyant de» écrivains po­
litiques français de l’heure actuelle, 
M. Jacques Bainvillc. Mais elle n’a 
pris non plu? aucune mesure qui soit 
propre à changer la situation. Elle 
n’a pa» exercé le* droit* que lui donne 

tiai.é. En particulier, elle n’a pasi un an surtout, s’est faite sentir dans ;
c monde entier, dan* le* pa\ manu- umineux> vers une poésie qui lui fera i fa-t en .ortc “que tons les revenus de 

I facturiers d une façon tout particuiie- ontrevoj,. un coln gi, u d’idéal, la for- J i’A.lemagne, y compris les revenus
ce de l’espérance triomphant de tou- [ (te-»tincc au service ou à l’acquittement

de tout emprunt intérieur”, fussent 
"affectés par privilège au paiement

aibilité d’équilibrer un budget n* ae- 
rait-e.le paa manifeste!

“La démon*! ration étant ai*i*i ache­
vée, l’Allemagne obtiendra ce qu’elli 
veut, c’e*t-à-dire un répit ■ préface 
d’un» remise de sa dette.

“N’s-t-elle même pas déjà l’aa*i- 
, rance qu’il en sera ainsi! La “Gazette 

La Commission des reparations de Francfort” a publié mercredi un*
lettre de aon correspondant de Lon­
dres qui ne parait pas douter que “le 
jour approche où l’Entente aura à 
causer avec noue de ce que doit deve­
nir le plan de paiements de l’ultima­
tum”. Et l’on murmure que, d’ici peu, 
M. Lloyd Goorge proposerait l’annu­
lation générale des dettes, y compris 
celle de l’Allemagne, réduite k de; 
prestation en nature pour les régioat 
de vastéee.”

re. Une idée nous en est donnée par 
j le rapport des banqueroutes pour 
! l’Angleterre, au cours de la dernière 
I .innée, qui vient d’être publié. Dans le 
jnord de l’Angleterre çeulcinent. on a 
enregistré un total de 243 fai’lites ou

tes les tristesses.
Messieurs, ne levez pas les cpau- 

’es, vous savez fort bien, que la fem­
me au coeur sympathique, sensible, 
généreux, est un soutien pour votre

i titre de répara- 
voudrait le traité

(banqueroute l’an dernier, comparât!-1 for,.e- jrpg s’attache

yi» dans ! travaux de con.truction;, pt ^montre bien ju.-qu'à quel point M 
. . , . , Meighen et se- partisans ont essayé

prix du bol de charper. c c ' i d(, tromper le peuple au cours de la 
de- boi» de menuiserie on ega ci ' . dernière campagne politique qui s'est 
diminué h ne fois que ,c sureioi < terminée par leur decheance lamen 
marchandé es emmagasinées chez ; table

vement à 95 en 1920. De trè» grosses 
i faillites sont particulièrement remar- 
| quables pour 1921, celle* de 20,000 à 

rit cette déclaration dans un article 150,000 livres étant assez commune». 
pM-mi. r-Mont re..: qui n’Mt P*- tendre |0n ?ait f)Ue fe nor(1 Je l'Angle U-rvc 
* ! adresse de ranciennc administra- , .e»t une région manufacturière par

l’organe conservateur^ «xcellcnce. 1. serait interci.-ant de- 
connaitre maintenant le bilan indus­
triel du Canada.

a la façon du :

leur dan» la dernière campagne.” 
CV t 1: “Star" do Montréal qui

tion
L article

des sommes dues 
tion*" (comme le 
de Versailles.)

“L'Allemagne reste libre non 
lament de payer se» rentiers, dont la 
rente, par la baisse du mark, est de­
venue presque illusoire, mais ansei 
d’augmenter de 22 milliards les trai- 
•e-mont., de »e* fonctionnaires et d'ac- 
croiu- la production de sa machine 
i pepier-monnaie dans une propor­
tion qui, pour la première semaine de 

au sérieux de la vie, apprendre qu’c!-novembre, n'a pas ôté inférieure à 4 
le a reçu beaucoup, elle doit être pro- milliard*. Dés lors, comment l impos-

lierre, s’appuie tendrement sur le 
coeur de l'ami, choisi entre tous, mais 
aux grandes heures de l'existence, 
c’e*t toujours clic qui garde le p’us 
de courage, de résignation, de volon­
té, de force consolante, eonvcnez-cn 

Tuute-fois pour remplir »a mission, 
il lui faut, de bonne heure, réfléchir

ROBOL
(TsklaM)

Nettoient l’intefti

CONSTIPATION
CftQM dê mftlLK d« têt#, B#QT«i- 
m dig##tkm. m#Dqu# d’eppêti* 
torpeur 4a lato. — 35e U botta.
aoCI»MM»naM»Aaaii

(f=
marchands et entrepreneurs aura ete 
consomme, la nouvelle production des­
tinée à remplacer ce stock des prix 
(le guerre" sera offerte au public à 
de? prix plu» raisonnabl

il faut par consequent faire oeuvre 
de prévoyance eu se préparant à bé­
néficie! de cette, baisse. Car, l’opti­
misme se reflète dans ! activité de 
plus en plus grande qui se- manifeste 
dans .a construction.

a actuellement bien des famn- 
de dindons en deuil.

La ration dans le manger oau»< 
moins de désagréments que . exagé­
ration.

t ’est l’espoir .le contempler une a- 
ine sans voile et ran- fard qui fait 
le charme de la littérature intime.

De NEMO à DU.. PIRE, il n’y a 
qu’un pseudo. L'humilité de ce I.ou.: 
c»t tout de même très admirable.

Sait-on que la plus formidable for­
teresse de l’Europe est celle que la 
Russie- possède »ur la mer Baltique, a 
Cronstadt?

La réforme du ca’endrier sera cer­
tes mal accueillie des éditeur» d alma­
nach». Enverront-ils une delegation à 
Rome pour protester?

Appreciation : 
—“Vous êtes grande p.ani*- 

je faia e* que 

_“Pourriez-vous le fermer ?

te...
—Mon Dieu, oui..

je veux de mon piano.

C’est aujourd'hui la nomination 
pour les élections munieipa e* Dans 
.'intérêt de notre ville et de tous les 
citoyen?, choisissons de bons candi­
dats.

Quelles que soient les réformes que 
l’on fasse subir nu calendrier uctue., 
il ec* très douteux qu’elle* amènent 
l’abolition des cadeaux.

\
CUTICURA
Ptor II TaMta QwMIwm»
Rmploy«« la Ha von Cu tic ara 

tau» Im jour» pour votre 'oilatt* 
•t »tm an teint clair a* tain, de» 
marna blaonbe* et un» belle ehe- 
xaJur». Quand e aa’ n*ceaaajre 
ajoutas-? en peu (TOngnen* Cuti- 
earo. là» Talc Cotraora eat ideal 
poor 1» pMu.
ataa Mr. Oa»a*at }ir « .Mr. 
ala Zfc. VaaPaa aaaaastl la Dominion■ ala Zfc. VaoOaa oara

M oil*».
■ ••t Maatrial 

a^ety* faeaa rwrtnaim ceee eeem a-*t

Avec 'c nouvtau calendrier, il y J 
ora. dit-on, chaque année, un jour ! 1/orateur

L’organe conservateur condamne I 
fortement et montre toute la pitié du l 
stratagème auquel ont eu recours le» j 
tories pour escamo or le verdict po- | 
pulaire, la seule “iiuestion ”, ie tarif I

Plut loin, il écrit:
“Vu le grave état financier du 

pays, le peuple voulait une déclara­
tion définie et emphatique relative­
ment a la réduction de la dette na­
tionale, i'economic dans Vadroinistra- 

(tiori, l'immigration, la menace de la 
nationalisation. Plusieurs attendaient 
une expression d’espoir que l'impôt 
sur le revenu, qui, depuis des année», 
a été englouti dan- le large précipice 
de la dette et du déficit, soit diminué.'

“IJ n'y a na» eu une goûte d’espoir 
versée relativement à ees question*.'

Ces déclarations de l’organe conser­
vateur. qui dit un peu plu» loin que 
a -ombinaifon unionLtc ne représen­
tait pas les idée» du parti fondé par 
sir John-A. Macdonald, servent a dé­
montrer une foi» de plu» que 1 aumi- 

j n.-1 ration Meighen ne méritait pas 'h 
confiance populaire, qu’elle ne repré­
sentait personne, pas même les con- 
servateurs.

Nous avions a Ottawa un groupe 
d’usurpateurs assoiffés du pouvoir», 
des hommes qui ont gouverné pour le 
bénéfice de gros intérêts et des eom- 
hino-s de toutes fortes.

Le peup'e épuisé, taxe par cette 
maladministration a saisi l'occasion 
désirée depuis si longtonps de se dé­
faire d’un régime si néfaste; cette oc­
casion sêst presentee le 6 décembre 
dernier.

On a vu avec que ie force les élec­
teurs de tout le pays te sont pronon- . 
cés contre lette administration désas­
treuse qui, après avoir plonge le pays 
dans un marasme ir.descriptib e. n of­
frait aucun espoir de restauration.

M. Meighen se présente aujourd’hui 
dans le comté de Grenville par suite 
d’une façon hahile de contourner la ^ 
loi comme seul il sait le faire, ce se­
ra au peuple de décider de son sort

Le “Star” conclut en disant que 1^ 
parti conservateur ne reprendra 
force que sous de» chefs éclairés, sin-i 
cères et habile*.

La Cie United Artists présente 
Le Grand Spectacle Cinématographique de Harley Knoles

“CARNAVAL”
Des milliers de penonnjs. - M.rveilltuscs .cèdes photographiées poar la 1ère fois.
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qui ne noua rendra pas plu* vieux. 
Ca .. c’est une b,ague!

Et les femmes qui seront née* ce 
jour-ik seront tre* a l’aise, parvenue» 
a la quarantaine, “pour affronter du 
temps l'irréparable outrage".

D’avance, nous souhaitent le meil­
leur succès po-sibl, à tous les mem­
bre du Congre» de la Soeie.te d'indus­
trie Laitière qui doit être tenue en 
cette ville les 17 et 18 janvier pro­
chains.

Le
(La “Patrie”) 

“Journal” d’Uttawa, le

n
kl*.

■'Stand
ard", «le Kingston, et la plupart
journaux conservateurs de langue a 
glaire saluent avec plaisir la nomina ,a 
tion de Thon. R. Lemieux a la haut 
charge de “Speaker’’ de la Chambr4jr 
des Communes. Au point de vue de: 
débats, disent-ils, ce sera une pertj" 
pour la députation, mais il est cerUiiT1'- 
q:i':l apportera dans l’exéeution d«M-lB^*' 
scs devoirs beaucoup d’impartialité et 
une grande distinction. Sous la prési­
dence d'un homm* comme lui, ajoute

----------- Ile “Journal’’, la Chambre ne perdra
Nous ne croyona pas quo l imeur j pa3 <je sa dignité. Le confrère pre- 

du pays natal puisse exiger d'une , tond que l'éloge funèbre d* Laurier

jour me.ns et ■ < rroaif au- - to1 
s i chà:cau de 'Ftang-\ r.

( >*: ,s de e m k on q.. c >
D» Fccamp au rhâtta i .le l'Eta 

\ ilic. y a fin ron quatre k ion 
très, et encore faut-il monter au 
met de la fa alw.

Maigre que '» mut fût »hfCurai 
que le vent soufflât avec violence 
large, Marguerite entreprit et 'o| 
gc à pied.

Le <1*1 était d’une pureté admirai 
de nombreuses étoiles brillaient d| 
"azur infini.

Elle arriva au château avant le 
ver du jour; et dan, les ténèbres < 
erra longtemps, recherchant les 
droi s qu’elle avait autrefois tant

V

idasse de citoyens en particulier de se 
I réjoudre a vivoter dans une profes­
sion lorsqu'ils pourraient vivre plus 
facilement et plus aisément en en 
pratiquajit une autre.

prononcé par M. Lemieux est la piu- 
belle pièce d’e'.oquence qui ait jamais 
été entendue au parlement.

Une foi» le calendrier REFORME, 
ie* hommes seront-ils assez puissants 
pour dire. “Soleil, arrête-toi sur Ga­
boon, et toi Lune, ne va pas plus 
loin que la vallée d'.Viallon, et toi, 
Mort, prends cong> ta faux e»t ebre- 
chee; repose-toi en l’aiguisant?*

Voici un* berceuse slovaque tradui 
te par Jules t hopin 

"Rcnr* nuit mi.n amour, b-.m* nuit!

Vaines crainte*
(Le “Devoir")

La “Sentinel", organe orangiste de j 
Toronto, dont le directeur est le dé-1 
puté Hocken, un de» rares jaunes qui I 
ont réussi u surnager, aux dernière» 1 
élection» fédérale», soit tout en noir' 
depuis que la majorité de* électeur» 

ia chasîé. du pouvoir le port» conser- 
j vatcur-unioniste. “L’honorable Mac-' 
kuiizie King vient de donner deux pla­
ces. dans son cabinet, à de* Irlandaia! 
catholique» rema,n* (MM Murphy et!

"CAftNlVAL"
MÂTWESON LANG

a U ABLE Y_ KNOLES bboductioh

Un drame moderne du temps des Carnavals à Venise
Grande Attraction Spéciale en 8 parties au

THEATRE CASINO
Mardi, Merced! et Jeudi, les 10-11-12 Jan*

( Pas d’augmentation dans les prix. )
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rtlillS MIOICES CLASSIFIÏES | | DANS NOS THEATRES
TARIF

nnnonfM (!•

.LA TRIBUNE
TCUTES LES ANNONCES CLASSIFIEES

•Vjf pour 2!i mots »t moin»; i' du 
mut •ddilionu»'. fi inmrtion» pour 
» prix d* .S pourv»i <!'» i'*rc»ni «c- 

iruupsgnr ■ drmxndr, kUitWuuenl 
payaUl* d'avanra.

EN-TETE KOIRi
. 10 point», J.V par
none* el!r-mrn>* a 

^ tant 1« tarif.

l'n» îienr ru 
raracUif n ur,

in-rrlioi I. an-
tar.t du diot *ui-

AVEC CADRE NOIR
et À lir# en K pomlt,

| | ar p ace, par insertion.

CARACTERE NOIR i an- 
rlae^i-

■ fiée en ^ point» noir* sera payable t 
raison de 8c du mut.

AyiM Am» «h- niinajre, de uaiasan- 
Awlo ce, de d«ve», messe de re 

[du^cm, «ervice anniversaire. In Me- 
nnoriam, aaaemb'.^ea, fcoirêe*, fêt**
Ichampêtres, parties de rams, oei
I x re» charitable* ou patriotiques, et^.., 
; 10c a üjtrne courantr en taranterc 
près, 20c !a lij<ne courante.

___ HOMMES DEMANDES
N'KNUKUR. On demande un huturn* 
irux, honnête, poaredant des quali- 

» d'initiative et d’action, parlant 
mglais et ie Irançais, qui, non au* 
sl'ait de sa position actuelle, désire 

^améliorer sa siruelion en entrant dans 
une grande conipairnie où son travail 
sera largement rcmiméré. Homme ma­
in; préféré. S’adresaer à H. H. Bris- 

■ «on. Chambre U. Edifie* Olivier.
(239-j»o.)

FILLES DEMANDEES

H.

C)N DEMANDE ues jeunes fillca ou 
.ieunc» kuiumcs pour annoncer no» 
produits a domh'il# dan» la ville et 
Jana chauue village de» Cantons de 
IT.st. b adre^seï à Boite Postale 
î*b»rbrcok». lî23-j.n.o.
UN DK M A N D K—U ne institutrice 
possédant un brevet élénientaire. 
tom m unique r avec le secrétaire de la 
Municipalité d’Ascot Corner. 2Tl-‘i-ch.

UN DEMANDE une servante pour 
ouvrage gênerai dans petite famille. 
Références exigées. S’adresser à R. H. 
11 vs lu, 108, rue Québec. (273-2-ch.)

AGENTS DEMANDES
UN DEMANDE—Dca agents da co".- 
ilança pour rtndr* des arbre* frui- 

B tier* at ornementaux. Ben salaire X 
la esDiaia*. Echnnti'1nni *t article* 

; x di-*r» gratuit». Territoire ev^.jiif». 
bA Ecrire Pelhain Nuteery Co., ioronto. 

ijf (228-J-a-o.)- 
EMPLOI DEMANDE

I' JEUNE HOMM®" ayant- un an d w-
pcricnct dans le métier de barbier de 

* mande po-ltum a hiv. un barbier. LVui 
information, s adresser à A. Detihe 
v—rrv» 2 Academie,' 't-p.)

ion, s auressi i a wi nv- 
Academie, Sherbrooke, tjué.

(272-3-p.)

A LOUER

MAISONS A VENDRE
AVEU $3000.00 \ ou» pourrez .whiter 
ont liati^ae tom mere lai* de $20,000.00 
»ur la ru** ^e .ington. MaiMm» dt>u- 
<i!o» a vcndie datis le» quarliai» cet, 
nord et sud. H. H Moremy, 4Î, rue 
King.

AUTOMOBILES A VENDRE
| Lu tou marché, à vendra» Auto Stu* 
iebaker, modèle liüt», »epi paaaagers, 
fn bonne condition, b’adres^rr au bu­
reau de a Connecticut Cotton Mitlt, 
Ltd., 21 rue Pacific. (211-juo.)

J CAMION Ford. 1-2 tonne, répare a 
neuf. Uo.i maichc. Cam»on Rco, prc*. 
j servir. P!u» > ji n propriété» en ville, 
donnant lie? ? even u- H. 11. Morency,

141 rue kinir-O. Tel. U'Aij.

A VENDRE. Fords usager. Economi- 
«cx en fu .-ant votre cho:x maintenant 
ie l'un de noa Sétlan>, Tourisme», i a 

, m'.on , rémi* neuf», avec garantie 
le 80 joui'». Nom- garderons jusqu’au 

i printempe, »i dé?, je, en garage et à 
inos risque*. *an» charge, tout char 

j;ap\- acheté miintmant. fienereux 
Motor 1 o., Idmitcd, 37 rueSte-Catlie- 

nc-Ou *t, Montréal. 270-1 n’». 'h

A VENDRE
\ \ KVuKK-TùO tordis dr Ir.’S 4 
pimls l.i.'ii mm- u $x...ti ia vordi- i- 
irir. S’adros-ir a Arthur Maillé, 
sherbrookc-Est. Tr!: 7a3i2. (27ti-6-p.»

\ VENDUE -Bois di torde Ho i pds 
■ -oo. Bois freno. S'adresser à Gil­
bert Roy, 40 rue Bank. ( J70-d-p.)

A VENDRE deux honogea lulerna- 
I dona! pour marqui r ie temps (num- 
' nve de 30 ii 100) très pou Ur Mirées 
peuvent servir dans grande ou jietite 
manufacture. S'adresser à Boite U
De Tribute. rJTJ-U-i'i-o.i

CHEVAL A VENDRE
A VENDRE. Cbeval Je 4 1-8 an*, avec 
attelage, bonne sloigh, harnais pres- 
qui neuf, bonne voiture d’été. Le tout 
pour *1',.V00. Adresser a Phiiias 
Breton, 17 Queen-Nord. 271-1 |>.

UE Succession du Ko». J. O. Bcrmcr, 
A stcourt, I*. tj.

AVIS est donné à toutes personnes 
i endettées ou ayant des réclamations 
] contre la dite succession, de s’acquit­
ter ou de produire leurs réclamations 
certifiées entre les mains du soussi­
gné, d'ici trente jours de la date du 
présent avis.

Rév. J. A. Vaudreuil, Exécuteur tes­
tamentaire, Scot* town,

Scotstown, 15 décembre 1921. 
1257-20-p.) ___ _______

CHAMBRE DEMANDEE __
U N F, demoiselle demande une cham­
bre dans une maison tianquibe et pro­
pre. S'adresser par lettre Casier L. B. 
La Tribune. 271-j.n.o.

AVIS
Particulier désire emprunter 53,000 

a Vr d’intérêts sur belle terre pour 
laquelle on a refus-' 50,000. S'adres­
ser à Casier N. La Tribune. 2S9-271-P

ON DEMANDE

CASINO
Représente puai la dernière foi# AUJOURD’HUI : La vu* qjj * 

etc grandement appiaad.e au Théâtre K.alto, a New-York,
' THE CALL OF THE NORTH”

Grande production spéeiel. evec t ires «n frenvtis. présentant 
Jack Holt. Noah Beeiy et Ma Ige Brliamy.

''GET RICH QU|( K PEGGY"

Une comodie Century.
Juanita Hansen, dans 

THE YELLOW ARM

MARDI, MERCREDI et JEUDI : “CARNIVAL". Une atLac- 
t on United Artists.

BIENTOT : “WAY DOWN EAST”
L ne p odurtion D. W. Griffith, en 13 rouleaux.

ON DEMANDE de; 
31b, Larocque.

lavages nu No 
(273-1-p.)

ON DEMANDE A ACHETER
A DOUER—Maison#, dana vib# mo- | r)EM ANDE m acheter de» bon.
dele, nous aommes a en reparer ie* ' DEM A.nul m .«ni t< i n - »
^uaa Voy»* M. Wolf, d* la Manufac- billots en bouleau et erable de 1 1 pou-
”• de Coton. Tél. 1660. ( 163-jno.j | es et p.us pour exportatton. J -V Ro-

* ............ .....—---------------- / - o.nîon, Cookshire, Qu*-. 270-6 en
A LOUER—chambre dans l'édifice I--------------------—
Nsu't au No fit) rue King-t*- S'adres­
ser à J. M- Nault’Ltcc. (24S*-ino.)

H/8 MAJESTY’S AU PAEM/ER
I.a Maison du Mérite

Aujourd’hui
AUJOURD'HUI ET DEMAIN

REPRESENTATION FIN ALE Le* lèves de jour *<■ réalisent
Lu sensation du uinéma du parfois — Wilkin» désirait une

i'annee. femme et un foyer. Les a-t-il 
eus ?/■i il Voyez

Mn lv fl ibe Ten Dollar Raise”
IVIIIIIV II pariVIUIIf Vf J. L. Frothingham

i MERCREDI ET JEUDI
Appuyé par les critiques, ap­

puyé par nous et, par dessus William Fox
tout, appuyé par le public. présente

Demander a ceux qui ont vu EILEEN PERCY
“Molly’O". dans

Plue grand et meilleur que 
“Mickey.” “HLKYIUTA BROADWAY"

Deux fois par jour. Aussi
Matinée, à 2 h. 30 Auties Spçctacæs

Soirée a 8 h. 15 Matinée 15c Soiree 25e
Tous les sièges sont réserves ic Musique par l’Orchestre du
noir. Premier

.J

D y P

\ LOUER Magasin dans T édifice 
Nault. No 4S, rue King-O. Ancien 
magasin de \\ m Alurruy and * ’ * .S a -
dnaeer i i_M. N-*u : '
ALLOUER •Logement de 4 apparie 

. lient». S’adresser a M. Allred Noel,
felt Conseil. t2o4-jno.i

A LOUER -Trois grandes chambres 
mm meublées ou logement complet rie 
six uhiitnhrcs avec ch®mbrc *ic bain, 
ga/., téléphoné: à louer à très bon 
mar hé. Po-session dans ’« promièie 
-çmaine rie .ian'irr. Sâdn sser au No 
3, rue Bowcn-Novd. Tél: 10101'.

(258.jr.o.)
A l.OL’ER. Un logement de 4*iham 
hies, -ur In rue Bowen. Possession ira- 
mediate. S'adresser a 109 Bonen-Sud. 
T*.'Ill" • 2il2 .:.r-.o.

A LOUER. Logeim nt de chambres. 
S auic.-scr au No. 13 Ktng-Est.

270-0 ch

MAGASIN n louer «oins des rues 
King et Couvent. S'adresser au bu­
reau du Dr Korest, Edifice Métropole.

1273-jno. F

COLLECTIONS
JUGEMENTS. BILLETes CO MPI ES 
Oa toutes sorte», etc., acheté» ou col- 
.eites a commission, en ville, ou à 
l'etranger. S’adresser 1» L’Agence Méf­
iant ile de l’Est Limitée. Edifice Re­
cord, Chambre 6, fl", ruo Wellington- 
N. Bureau du aoir 7 a 9 b. les vendre­
di et samedi.

ON DEMANDE à acheter un bon 
I moulin pour reparage, Singer de se- 
! .onde-main No 29k2 pour boutique de 
j .ordonner. S'adie.-ser à J. A. Portier. 
Disraéli. (273-1-p. i

HIS MAJESTY’S
OPINION D’UN CRITIQUE

3 JOURS 
Commençant Samedi 

Matinée

"Tent que vous n'aurez pas \u e* magnifique film 
il wus sera impossible de réaliser le» progrès arrom 
pli* par ce nouvel art. la'» Quatre Cavaliers e»t sembla­
ble à la plus haute cime de ('Himalaya dépassant toute* 
les autres."

“Il est plus prés de la perfection que n'importe que! 
film fait junqu'a maintenant''.—Life (N. Y.).

METRO OFFRE LE CHKF-D’OECYRE de VICENTE IÎLA 
. . CO IBANEZ.

“4.HC3RSEME
or r m. A P> O G A !_>✓ I=>a

PRODUCTION REX INGRAM—ADAPTE PAR JUNE MATHIS

PRIX POUR CONVENIR A TOCS
M A TIN E ES—2.13 SOI K EES—R.1I

33 50 ; Loges 73c .70 75 ; Loges $1.00
LES SIEGES SONT RESERVES

FOIN! FOIN!
.l'annoce a me* nombreux lecteurs 

qu’a partir de jeudi > 5 ianvier pro- 
hein je ecai ■< Sherbrooke et ensuite 

'tou- ie- vendredis, pour le bénéfice de 
mes fidèle- clients. .l'essaierai île !e.,r 
donner tous ios ivnscignemnnts néces- 
sa res pour ce qui concerne le fourrage 
voulu pour rhnernement de leurs nni- 

! maux.
I .l'a; constamment du foin en chatge- 
! ment et je vous prierais de ne pas 
! acheter -ans me consulter, cela vous 
.paiera. L*'- cultivateurs du Québec ne 

endort pa* beaucoup et la plus gran- 
•e part e du foin que l’on peut acheté! 

actuellement v ent île la province d'On 
! terio, ma s vous n'y perdre* rien es: 

a quai.té en est extra bonne.
J'ai quelque- chars de luzerne (al­

falfa i de première c! di -econdr cou­
pe à ra:-on de 53UJ1U fret de Sher- 
brookr. Ecrivcz-moi vos besoins. La 
paille est très rare. Je sera; su New 
Sherbrooke ltou-e tous le- vendredis a 
compter du 5 jan.v .er prochain.

Ecrivcz-moi ici tomme d’habitude ou 
.e ephonez mo. au besoin. Téléphones: 
Maison, le so.r, 575. Bureau, le jour. 
364.

Arthuv-S. COMEAU.
r.immercant de foin, 

St-Hyacinthe. Que.

i
e

CANADA
Province de Quebec,
District de St-Ererçoi».
I)\NS I \ t "I R SUPERIEURE 
Dame Auoia Valle, i pou.. commu­

ne rn bien de Kuvmond luibla-, de 
Staiistea I, Deniaudcrcsse v» l e dit 
Rax moud Labbé, lultivateui du mi ­
ne lieu. Defendeur.

fin* action en séparations de biens 
a été instituée en cette cause. 

Sherbrooke, fi décembre, 1922.
ROSAIRE BEAUDOIN, 

Procureur île la demanderesse.
(273-1-ch.)

DIVERS

1

TROUS de MITES dans le* veUments, 
dommages, teupuri-. brûlure», etc. 
retissés i: perfec ion. Douze anne.-s 
d'cxpêrience. Excellent ouvrage. Au- 
s.cunedt invisible. Mme Anton: > Jew, 
103b, rue Marquette. 27h.fi n.

FOIN! FOINI ____
Gros «t Délai'. l oin an char une 
*pc. islitc. Prix sur demande à T. 
It Ifnisrr;. Lcnnexvi"* Te'epbone : 
bureau 42vv, le soir 1080F. (260-jno.)

PATE DE FOIE GRAS
(Du “Figaro")

I^c.* amateur» <lu ]»ûté de foie gra* , 
aux truffe* «c comptent certe* per i 
millier:». Mai* parmi tant, de pour 
mct5f c omble u on c>'- 1 qui .«avctU a j 
quel mait rc-queuN, ft-c >nd en idée? J 
culinaires, doit «lier rhommepr de 
leur reconnaiî^anec?

foi:

Une »tue un *ui»

Apurement oui? 
connue, grand» hommes 
province, qu'on a tailb 
bif ou coulé dan* Je br 
un* Vaucoup qui aient fait plu» p 
> bonheur I Vvr* eontempornin» 
#le Uiir* He,Kcend«nt‘.

<»i 'iie a ( c.

U POESIEAU CANADA
Ainsi qu'on !« déjà dit souvent, il 

ne suffit pss pour bien connaître un 
peuple d'en lire l’histoire. Il faut aus­
si entendre ses poètes, car c'est en 
grande partie par ses poètes qu'un 
peuple manifeste au monde se» idées, 
-es croyances, scs aspirations, son iô- 
le et ses destinée».

I.a littérature canadienne a débu­
té, comme on le voit d'ordinaire chez 
tou» le.» peuples par la poésie. Evi- 
icminent, nos premières oeuvres en 
e genre accusaient ries tâtonnements 

et des hésitstion». Elles ne sont pa- 
toutes de- modèdes a imiter, mais 
elles sont des reliques à vénérer et 
elle- font partie du domaine national. 
A ce titre, on trouvera bon, sans dou- 
,c. qu'à Toi rasion de cette Semaine 
lu Livre nous passion* rapidement er 
revue quelques-unes de ces anciennes 
oeuvres, avant d'aborder de» temp- 
plus moderne»

Le premier qui *e présente est 
celui di J. B. Que.-r.o’„ qui mourut à 
Montréal en 1809. et qui nous a lè­
gue les nombreux couplets dont i! 
parsemait ses vaudevilles. Qucsne' 
avait un talent remarquable pour 1» 
satire, et i! st nlaignait en ces ter­
me» du oublie canadien, qui n'ap >ré- 
ciait nas à son gré sa poésie et se» 
chansons:

Parcours tout ' univers, de ’. Inde 
en Laponie,

Tu verra.'- que partout on fête U- 
génie.

llonn.- en re pay ; iar l'ingrat Ca­
nadien

Aux talent? de l'esprit n'accorde ja­
mais .ien.

Ne dirait-on p«- la i ontre-partic 
de* fameux vers “Aux petits des oi­
seaux Dieu donne la pâture...?"

Quesnel était un Fiançai» émigré 
au Canada. Après lui, Ce fut un autre 
Français, .1. P. Mermet, qui s'effor­
ça de développer le goût de la poc»;e 
parmi 1rs lecteurs canadiens. Il était 
venu au Canada en 1813. 11 se lia in­
timement avec Salaherry, et cé’^bra !• 
victoire de ( hâteauguay dans uni 
poésie que l'on considère comme la

. ,, ... ,, i no - u. meilleure de se- productions littérai-ie; 4 Hamilton, Malone. 1.00. >-lla
milton. Arbour, fi.00. fi St-Patricks, i r,->
Randall. fiJ»1. 3ème période; 7-St-l’» lusrm'ict ie sont ries etrangci.» 
tricks, Dje, 15.00. qui nous tracent 'es vois* en poesie

SPORT
LE CANADIEN EST

BATTU PAR L'OTTAWA
(FrfRif Cmiadicnr.c** 

MONTREAL, î*. Edmond Bou- 
vliard a fait .hvn dobut «vcc !e C«n*i- 
dieu au hoc ko y, ici samedi. L’Ottawa 
h été vainqueur par 4 a 2. Le ( »na- 
dic-n semblait être inférieur a l'Otta­
wa aux buts.

\ ligne ment :
( anadirn f'oedtion Ottawa
Vczint» but* Benedict
Cleffhorn <léfen*e Gérai d
( or beau défense Boucher
Lalonde Ontrc N ijfhbor
Bouchard Aie Denneny
Berlinqucttc Aile Broad bent
O. Clesrhorn “Sub" C'iancy
Pitre “Sub" F. Boucher
W. Boucher •’Sub''
Couture 4,Sub"

SOMMAIRE: lere période: OtU-
\\a, Gérard 3.00. Canadicn», Lalondc
.30.

2ème période: Ottawa Broadbent, 
14.05. Ottawa Denneny 5.10.

Sème période: Canadien», S. Cle- 
srhorn 8.20. Ottawa Broadbent 13.10. 

Score final: Ottawa 4; Canadien* 2.

VICTOIRE DU CLUB
ST. PATRICK

(Presse Canadienne» 
TORONTO, 9.— St-Patrirk a bat­

tu Hamilton au hockey ici samedi par 
fi à 2-

Hamilton
Lockhart 

Re iso 
M ummery 

XVilson 
Prodger* 

Ron h 
Malone 

Matte 
Carey

e patrie de# VLK.NEME.MS
ileeid» toute* St-l'als Position
nnai««ant et Roach But#
>ce, cuisinier .Stuart Défense
li le premier Cameron Défense
taille de ^on Denenny Centre
ette. Un co­ Dye Ailes

dera «miv N’obîe A iîrs
Kandail ‘Sub”

nier, dira-t- Smylio “Sub"
Rolan “Sub'’

ti tant d’in* Arbitre : Lou Marah.
s îl'arriôre- Sommaire: lere période:
ian* le mar- Denenny, 4.2-St-Piit% Nt
>*, i1 n'en e-i '.VS;-P* u. Cameron, 9.00. 2è

mier poète vraiment canadien, en la 
personne de Mirhel Bibaud, plutèt 
«onnu rom en e hintonen. bon Histoire 
du Canada eat en effet le principal 
titre de Miche! Bibaud è la recon­
naissance da la (icstenté. Mai» tout an 
étudiant l'histoire de son paya, Bi­
baud cultivait au»»i la poeaie et l'é- 
,vitre et la satire étaient lee genre» 
qu’l! affectionnait.

Le nom qui attiro ensuite l'elten- 
lion est un de» plus glorieux de notre 
pur»e littéraire, car relui qui 1* por­
tait a aleve a la gloire de notre race 
un monument impérissable Non» 
avons sommé François-Xavier Gar- 
neau, qui occupe aussi parmi nous 
comme poète une large place. Pen­
dant plus de dix ans, en effet, sa mu­
se a i hante le* grandeur», le* beauté-, 
'e* douleurs, le» rraintes et le» aspi­
ration» de la patrie, et il l a fait en 
des strophe» enthousiastes qui encore 
aujourd'hui, et bien que nous sommes 
déjà loin de, jour» malheuieux et 
sombre» ou il ei rivait, nous émeuvent 
av nlu» haut degre

Veie le même temp* l'élève un*
V(>.A i ,U > |Jaei un M». .«(«.t* ' 4».*
ie. ("est J. E. Turcutlr, qui avait de 
.a sensibilité, du souffle et de l'inspi 
ration. 11 aût pu devenir l'un de nos 
poètes les plu» renommé» s'il avait 
cultivé son talent. On sait qu'il orien­
ta sa vie d'une autre façon et que, 
optant pour la politique, il devint un 
tribun d'une puissance im uniestable.

Dans cette époque agitée qui s'é­
tend de 1834 à 1884, les poète» se mul­
tiplient, et presque tou* débutent 
par de* chant» patriotique». A côté de 
ceux que nou» avon» nommes surgts- 
»ent Barthi, Petitclair, Derome, Chau­
veau et Lenoir.

Il convient de noter ici tout par­
ticule renient Joseph Lenoir, le pre­
mier de no» poète» qui aient annonce 
de» accointances avec l'école roman­
tique, qui faisait alors fureur en 
France. Jusqu'alors on avait plutôt 
affectionné, au Canada, le genre di- 
iacUque, et l’abbé Delifie surtout 
comptait parmi nou* nombre de di»- 
•iple*. On sait quel déve'oppement 
■o mouvement était destine à prendre 
au Canada, et par quelie* claironnée» 
-etentlssant?». Octave Cremar.ie en 
oremier, et un peu plu» tard Louis 
Fréchette, «mot'.aient que l'école 
Victor Hugo avait définitivement fait 
on apparition parmi nous.

A partir de là, ce mouvement n 
-'est plus ra'enti, et l’on ne compti 
plu» pour ainsi dire ceux qui s'essc 
yèrent à parler dans la langue de 
'lieux Bien qu'écrivant plutôt dans le 

genre élégiaquo, Pamphile Lema. 
appartient aussi par bien des côtés à 
a p'eiade de I860, qui reconnaissait 

Fréchette pour son chef ineontest'1. 
Lemay a écrit des ver» empreint» du 

1 pu» pur patriotisme. En 1870, il 
' faisait aus-i paraitre une traduction 
! de V'Evangeline'' de Longfellow, qu 
a été très remarquée, et qui est l'un 
ie se» meilleur» titre? à :a postérité 

ans »es dernières année-, il a reu­
ni se* sonnets, épar? un peu partout 
en un seul volume intitulé “Gouttelet­
te*'', et qui nou» paraissent bien être 
de? "gouttes” du plu» pur cristal.

Mai* la palme de la notoriété ap 
partient sans conteste jusqu ici a 
Louis Fréchette, qui a bien mérité, 
croyons-nous, d'être appelé notre Poè­
te National, et qui a eu i honneur de 
voir plusieurs de *e- oeuvres couron­
née.- par l’Académie française. En 
188o celle-ci couronna scs “Fleur? 
Bore-ale»'’ et se* ‘'Oi«eaux d<- Neige”, 
et en le87 le même honneur fut décer­
né « son épopée “La Légende d un 
Peuple’’, sorte rie cinéma resplendis­
sant où défilent pour l'enchantement 
de? yeux et de l'esprit tou* les épiso- 
Y? 'es prit? marquants de notre h.-- 
totro.

Alfred Garneau, fil- de notre his­
torien national, était doué d'un ta­
lent de» plus délicat* pour l'art poé­
tique, et il nou- a Ini-se de» vers qui 
sont d'une superbe envolée et reste­
ront comme de- modèles du genre. 

Comme nou- touchions a la fin du 
| siècle dernier, la poesie prit un nou­
veau bond parmi nou? avec .a mani­
festation bien connue et due h l'Eco- 

| le Littéraire de Montréal, a laquelle 
j » e rattachent directement, croyons- 
i nous, les Lozeau, le» r n land, le* 
Beauregard, ie* Neiügan, le.» Gill, le*

; Tremblay, et quelque» autres qu'on 
nou* pardonnera de ne na* tous citer 

, ici, car il y en a une légion usaez serrée 
' et qui ont inauguré un genre bien à 
l part, s’affirmant par un souci plus 
1 prononcé de la forme et par un ait 
[de ciseler le ver? que chacun s'est ef 
! forcé de pous-er à se* extrêmes li­
mite», ce qui n excluait pa», hâtons- 

i nou» d'ajouter, ie «oui i de forger de? 
! ver* qui fussent bien d'un bel airin.
Mais jamais encore nos yeux ne s'é- 

j taient poses sur tant de belles ima­
ge» colorées a souhait, et c'est ainsi 
que nou* avon» pu nou* acheminer peu 
a peu vers la féerie dont M. Paul Mo­
rin ne devait pas tarder à nous don­
ner le spectacle avec son ‘‘Paon d'E- 
mail", dont le papillottcment a de

odora d* BainviUa, bien connu ce: 
me on sait, on France, pour la rao- 
p lend lavante facture de son ver* 
Mai», grand Dieu! quel chemin nous 
avions déjà fait, et que nous étions 
donc loia alot» du ton doctoral et bu­
colique du debut de no* écrivain», 
avec Joseph Quesnel. On en aura un» 
idée assez précise quand nous auront 
ajoute que Quesnel faisait dire dan* 
un de »•» vaudeville», à un amoureux 
proposant à une soubrette de l’enle­
ver, pandant la soiree qui t’avance: 
“Le »ojeii va bienlot terminer ta ear- 
riore, et dan» peu l'obscurité secon­
der# no» detaeina.”

Depuis l'apparition de Paon d'E- 
mail, un nouveau courant parait -e 
dessiner, et dont il est permis d'au­
gurer les meilleur» résultat». Tout 
en ayant toujour» 1* souci de la for­
me. que nous tenon» de l'Ecole Lit­
téraire. on aembtr maintenant vouloir 
essayer de tirer meilleur parti des 
ressources que nous offre notre pays 
pour le développement de l’art poéti­
que. Nou» devons entre autres ici de» 
-rmerricment* et de? éloge» à Mme 
Jlancht Lamontagne-Beaut egard 
pour nou» avoir montré a quel fonds 
pour ainsi dire inépuisable nos portes 
peu? aient tous ellet. -an» »or*ir d» 
notre pays, c'est-à-dire en s'alimen­
tant à de* riche»»*» purement locales, 
et nous avons sous le* yeux en dri­
vant ce» ligne* le» belles envolée* 
dont elle nou* donne le spectacle avec 
•e* “Vision? Gaspésiennes”, ainsi 
qu'avd- “La Vieille Maison”, et "Par 
no* t hamps et no* Rives".

Mentionnons encore, avant de clore 
cette liste bien imparfaite, M, Jean 
Charhonneau, qui fut le fondateur de 
l'Ecole Littéraire, et qui est un poète 
d'une grande et mémo très grande en­
vergure, ainsi qu'en font foi se- deux 
plus récente» oeuvres, “Les Blessu­
re?" et "L'Age de Sang". Son mérité, 
lu reste, a déjà passé le» mer» et l'A­
cadémie Française »'e»t plue à le re- 
'-onnaitre en couronnant “L'Age de 
Sang", marquant ainsi la deuxième 
consécration que eet illustre cénacle 
accorde à l'un de? nôtre», la première 
ayant eu lieu, ainsi que nous l'avon» 
déjà dit, a l'occasion de l'apparition 
de* ‘‘Fleurs Boréale?" et des ‘'Oiseaux 
Je Neige" de Loui? Fret bette, en 18-

L’EmaOR SCOTT
■itrafic généralement 
forces nouvelle* et

*aa« O Baama, Tmmn.fleg
---FAMUCAirra AUM DU---

KMfOIDS
mm CmmIm)

Pour L’INDIGESTION

LAC ME8ANTIC

Sri.
Sylvin CLAPIN.

DES PREUVES A PRODUIRE
TROIS-RIVIERES. 7.—M. Jean] 

Crète maire de Grande* Pile», pré- 
r i d avoir en sa possession de» doeu- 
ne.its important» qui etablieront ir­
réfutablement l'innocence de Mme 
Stillman. Cette dernière eat venue 
'an? ce distr.ct pour y receuillir des 
témoignage* en ?a faveur dans son 
nrocé» en divorce que lui intente son 
mari, un millionnaire de New-York.

— M..e Emma Lafond passait Noei 
à Mégantic l’invité de M!!*» Lcgen
dre.

— Monsieur f oulure, de la banque 
de Montreal à Sherbrooke, remplacé 
M. Henri Demer?. qui nou» quitte 
pour St-Hyacim.he.

—MM. Léonard Legendre, Roland 
e: Marin» Blais, du collège de Lévis; 
MM. Gérard I-cteüier, Lionel Laver- 
diere. L. Bureau et S.vipny. du Sé­
minaire de Sherbrooke, sont dan# leur 
famille jxmr la vacance.

—Au presbytère -ont de passage 
M. l'ahb- Martin, supérieur du aemi- 
naire de Sherbrooke, et M. Dubuc, eccl

—Mlle Simone Biais, de Mont-Ste- 
Marie, à Montréal, passe la vacance 
chez son père, le docteur Blais.

—Samedi dernier avait lieu une 
joute de Hockey entre le club de Bu­
ry et le Whee Club. Le* notre» furent 
le» gagant.*.

Etaient de passage pour prendre 
part à cette partie MM. Robert et 
John Me Comb ainsi que Raoul Lavoie, 
tou? de Montréal.

M Max Stearns, rie ’.'université 
de McGill, pa*-c la vacance chez ton 
père.

— M. J.-D. Bi-yon a passé Je jour 
de l'an a Québec chez sa mère.

M. Charles Huard, étudiant au 
"Gesu” à Montréal. pa»?e une qu:n- 
raine de jour» chez son père.

L'hon. J .-E. Roberge était de pa — 
sage à Mégantic en route pour Mont­
réal.

— M. George» Lionard «et venu pa-. 
?*r Noel chez ?a mère.

— M. et Mme Thomas Faucher *ont 
à Ste-Marie.

Le Dr et Mme Lmcourt -ont à Ac­
ton Vale.

— MM. J.-II. Poupart et (\ Kandai;, 
de la banque de Commerce, «ont ail?» 
passer le jour de Tan dans leur famil-

CARTES PROFESSIONNELLES
Avocats

MCOL, L AZURE t f OUTURE, 3. 
Ni.nl, (J.R., avocat de la t.'ouron- 
ne, W ilfrid t.azure. J. S. l outure, ! 
L. L.L., 66 nie Wellington-nord, j

LIONEL FOEE8T, !.. L L., AVO-j 
< AT. Edifice Skinner, iliambr* 1,| 
Té. 115, 46«, rue Wellington-nord,; 
Sherbrooke, P. Q.

LEMAY t M K JA BE, AVOCATS 
J. H. Lemay, M.P.P., E. P. McCabe, 
R.C.L. Tél. 1095. Angie de* rues 
King et Pee , Sharbrook», P. Q.

ôbreadt! PANNETON A BOIS­
VERT, WOCATS. ■:<, Wellington- 
nord, Sherbrooke, P. Q„ Boffe pos­
tal» -SU. Tél. fififi. Poireau à East- 
Angus, samedi, d* 4'» à 8'â p m.

FRASER? RE GG é MT^NAELT, 
Avocats, H. R Fra»er, t R . F. S. 
Riifg. G.R., ( bat. Mlgnault, 89 
Wedington-Nord. Tél- 19.

Comptables
ALLAIRE & LEBLANC. Auditeurs- 

( omptablea. Agents d’assurance. 
Edifice Banque National», 72a rue 
Wellington Nord. T». I98w.

BELANGER ï BEGIN, Auditeurs- 
( omptabie» Edifice Geneet, 22 rue 
Wellington-Nord. Té'. ô*7.

Dentistes

Dr Valmoro OU VIER. Chirurgien- 
Dentiste. V.difie» Olivier, angle 
King et Wellington. T»'. 251.

FOREST” é MARc'oEX. Dr I.urigTT 
Forest, et Dr Jean Mareoux. Chi 
rurgien» Dentiste*. B»ti»«e« Métro­
pole, Sherbrooke. Tél. 398.

Encantcum
t. j, owrrrrif. ui.a.. ÏMmtMÏ?

»mptab!e. Auditeur, Commissaire, 
46a Wa’lington-Nord. Tél. 7t.

POUDRES NERVINE DE

Mathieu

Ingéftièurg Cirila et Arpenteurs
ARMA ND CRËPEAlîTTngénïeur CL 
vll et Arpenteur rapporte tarhnl- 
ques, plan», aquedur. travaux mu­
nicipaux, 80», rue Wellington-Nord. 
Tél. 549.

.POUDRES MERVIHESz
OeMAIMieu 

*—‘--r“n-1 tnim

’Tr rCà’ *n».Jé-:

lani» OT. Mignaalt, Arpenteur-Gé- 
ornètre. Bureau: 80. ru# King-O. 
Tel. 977-m. A Richmond, chez le no 
taire DuRoyçe, la» ?e et 4e samedi».

J.-O.-E. MlgneanH. Ingénieur Ci'il et 
Arpenfeu-, aqueducs, égouts, cours 
d’eau et tou* travaux mariripaux. 
24 Kanborn, Aherbrooka. Tél. 480.

CR S.-F. DÛ BEC, B?Sc~Âpp' Tngé- 
mour C vn,éi . Arpei loge. Mine», 
Patente». Plan», F.stimé». 112, rue 
du Conaeil. Tél. 98W.

FONT DISPARAITRE LES MAUX 
l’E TETE. LA NEVRALGIE. 
ITNAOVNIE. I.F.S KHI MES 
ACCOMPAGNES DE FROID, etc.

t enduea partout au prix de 25c la 
boite.

Tout marchand de groe peut rem­
plir immédiatement la commande 

' de rotr» fimmisseur Ou bien, *cri- 
i ver directement à la Ci* J.-I» Ma­

thieu, Sherbrooke, P. Q, qui \ou» 
sn en-en» frsnr de p.,rt une bo’te 
au réception de 26e.

Notnirea
P. H. DUEUC, Notaire, Argent à 
prêter. Pronrlété» et terre* è ven­
dre. F.difiee .lutras, 127* King-O. 
Té’. Bureau lÜJfiir; Résidence. *81m

Médecins
W. BEGIN,M .1)., médecine générale 
Soécialite: Maladie* de» yeux, de* 
oreille?, du nez et de It gorge. Te,. 
379. 65-67 rue Brook?, l’arc Ra­
cine.

J- A. DAkCRE» M.D.. spèrtallgte 
Maiadirs des yeux, de? oreilles, d» 
’a gorge et du r.*::, 92 rue King- 
Ouest. Tél. 634.

Dr W. A. FÂRwlÎLL, à l’HÔpita! 
Protestant: Ma .-idiea des vaux, du 
nez, de* oreille* et de in gorge, 
45 aseiiue Duffer in. Tél. 457. 
Consultation* 11 h. n.m., i 12 h. 
et I h. à 4 h. p.m. Autres heure* 
par appointement

Dr RCK'H HEfiERT, Spécialiste 
Maladie ypux. or^iüç?, du 
nez, de la gorge, rie* brorehe* et 
le» relatioTi» avec .‘asthme, le rhu­
me et * névr* gie, 92, rue king- 
Ouest, Siieibrooke. Tel. <i34.

Dr E. t l!At HAND, rpeciaiiste-con- 
auitarit: fieux, oreii e*. nez et gor­
ge. De 10 h. u.m. a 5 h. p.m. Im­
meuble Olivier, Sherbrooke. Que.

Dr R. GAEDET, interne à l’hôpital 
généra! St-Vincent de Paul, méde­
cin» générale: Spécialité : voi.» 
urinaire*. Heure* de consultation : 
2 6 4 p.m.; 7 a 8 p.m. Rnreau: 
44 Brooks, Sherbrooke. Tél. MD.

"' J ' i 1 DE-.R. V ! : Té ô 
Sperm île : fieie* urinaire*. Cnn- 

sultation.: Rè*idcn e. «t rue King 
Due* et par appomtrment. Fleitro- 
thérapie au com p "t pour le traite 
ment de. ma.ad.e chroniques, en 
partie ici e Phuinati*me, la Tu- 
hercuiovr *,.u* toute -e* forme? 
am*i que le „ al rie Bright (mai* 
nie ne T ORTIOTiV )

'ré/' t'f,8-''IOM ri1'”'- '",s '-ARwQEE, 
VeV- J grnérale. Snr
cmht*: traitements électriques et 
Rayons X.

Dr J - A Mer. A BE A Dr K. PLAN- 
TE, de» Hôpitaux de New-Y’ork et 
de Pari», spécialistes en mai.die. 
de» yeux de. oret'les, du nez et de 
la gorge Edifice Olivier, angle K in» 
et Wellington, Sherhrwke.p Q* 
Tél. 1140. ( onsultation: 9 30 am* 
12 h., l.SO à 5 h. p m. et 7 à R h 
le sotr.

Dr A MEDEF' DEMFRR, Médecin” 
rhinifgien, »v inteéne de l'Hfipltal 
Notre-Dame R ireau gg n,, |/lnt
Oaeet., Tél, 1828y. **■

Dr JH LA U BERTËTdë* Rônuuj, 
rir Pari». Spé< iolites: C oeur, peu 
mon», digestion. Consultations 
10 i 12 hr*. A M.. 2 à .. hr*.. P M 
. a M hr*., P.M. 185, rue King-O 
Tél. 622. *

Br P. P BEAL'DRfi , des HépiUux 
de Part». Spécialités: poumons. 
Coeur, Rayon-X Heur» d* bureau 
2 6 5 et 7 à 8.30 p.m. Té'. 170*' 23 
rue Brooks.

Hôpital Privé
TTAE PRIVE - 
yeux, oréilies.

HOPITAL PRlfi’E — Pour maladies 
des vaux, oretlias, du nez «t de la 
gorge. Dr M. VERON NE A U, Coa-
Drook. P. Q Té’. 27S.

-Lisez les peti'e» asron-e# r'asei- 
.é«* rie "LA TRI B EVE '.

Dr AD. BERUBE—< bef Interne ,1. 
la Maternité de Québec. Médecine 
generale. Spécialité: Accouche­
ment* Heure» de consultations. 2 
hrs à 4 hrs p.m. «t 7 hrs à 8.80 hrs 
p.m. Tél. 554. U, rue St-Antoin*.

Dr J O VT LA NOËL, méd*rin-chi- 
nizgien. 33 ni* du Eoneeti. Téispho*
n* Vo 1774.
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SOAP

UN DESASTREUX 
I INCENDIE A LEVIS
Quatre maisons ont été détruites 
- Aide des pompiers de Qu“‘

I , t-Servir» Sp«ci«',
Li,\ IS, j—Un incendie < 

aue ddruit de fond er 
tre m«!»onf a Levi»

nui » pree.
<ombl# qja-

, ~i«. dernière d.n.'T Pr°dUit 
La j rem. Quartier St.

Le» gan
Savon r^by’*t4-aiment le

Own avec 
•• mousse si douce et 

si aromatisée.
f ' "‘'“"‘rpour K», ,lpoHr ym s , 
- Al->"s°‘‘e.l-n.,u..Ml.. U..........
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«rd Bedard qui oo-u,*. |V,.*e I

r fur -up' - j
rieur de i# même ma:-.,-, e- 1

( ormeau et Lafont occupe I

ptWî-rrrrrg
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Cette
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,nte de- M Adjutor

—Patinaiir 
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•il toir, de T )i,
le!

dance en mocassin d 
Ho. I ennoxville, !un- 
50 « 10 h. ;(). Kanfa- 

-• l-ü-ch.
M. H Mme Kuciide <;,#uère. de

hôt ' aetueüement lesfme. rt LïÆ’;. N“^n W;

Hubert Martel, de Québec,
• la

out d affaires personnelles.

• r,u ’V,rr,,’ forriveau, rue Alex-
d "Vi—^-^'iomenadede 
(leux semaines chejt des parent» à

^^iwm «at occupé, pxrfe

re-Uur.n, •r'',OUX' qu' un
rr Uuram a leta^e inféré., U to .
et ^ "lajeure partie de cet e r .dln 
ce . » té détruite f r.aiden-
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•a Mil s»,

des
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•easatlun da
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-ûf Scholl• p.rfar „«„T 7T îei
f* •**r . eoaau ac.j(la aom Sa

“Matata,sal Arch S«pp«,r
QU

All BANODET DES 
ARCHEOLOGUES

Lcho de ta fête des Roi», au châ 
«eau de Kam/ay.

V(i..T.„^er'ireSpàciaU 
-UiNTRt,AL fl._L.n ,

--•«""e t.ndned, dlner

«AIT LE FOIE MA- 
UOE DEPUIS PLUS 

DE QUATRE MOIS
Unt P*f-

fonctionne pa, n^j èr^T''* ^ ’ n* 
fournit n.. "..VÎ?ul,*r'*«lt «t n»I -—tendred

i-unietaj. (p direr des
I ■ aractèrc

ehé eau de 
Rois avait

r d’ irte -rate fet« da fami r
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...... ce ment» de la natior, r.Jl*
id.enne ont dém.mtr le meilleur 
Pnt (J union.
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/« eu

•Wv»rr #Bf > *rlt ro-

I.a propriété d“
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de M. Victor 
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naa.e (J it mite. Celle 

Rintruct, f, » „ubi
i«Tc aupeneur reeTe'm:,^'^ L'-

j wcupé par Jf. V otor ll.nimet'et 

Pour la circonstance'^
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JV »,»<• »h»«■0*\ **«• "v,”. Ha
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ï., , * e’*0*" <u Or.*-heU •>!
tultam.M anr d«s.,B0. 

TJfa ■<itou Mro.
g ti^pup,» .r, 2S

C** ‘ «r»««Ml: Parla

Inadiena- . i imposa t de mats ca i nadiens. un bon ragoût 
de- "tourtières-

test in» «t rejeter 
•* rebuts qui s'y 

*e» intastms dev,, 
bue s'en va dans

bor»» du système
(■cumulent, a oi-a 

ennent bloques, la 
le a*n*. la ronsti-

LA PROHIBITION 
N'EXISTE QUE DE 

NOM AUX E.-U.
I ne loi oue I on viole à tous mo­

ments. - Te ri blés effeU de la 
boisson frelatée. — Plusieurs
morts.

dTfferènt-s ««.vie d.

ro..

»ux beuiettes.
*ï des tarte« diver

fu" 7"*7tfaT"' b'giteau d" Ro1-' '
g U beaucoup d'atten-

her.-

leaque-u.” •"*Tt,0"« du fm,

Ve pyro 
tr.u,"« devant les v...v 

droi
baleine, yeux 

«• AXA-I.IV ER"

NliW

Jaunes, etc
LES riLILEH 

«*K MILBl RS

Tork. ctl-i

F'»maim*î
' ajdrcuil.

—M. et Mme .; 
leui fillette, Anna, 
iciemmcnt en Vi te 
‘bel M. et Mme 
mm Bromnton.

li. Laverdière et j
b Quelle., étaient I

u Sherbrooke, I 
Armand Letarte, che-

—M 
• inthe, 
dans un

Leon R. Girard, de St-Hva 
Od de pa.- age a Sherbrooke 

but d'affaires personnelles.
--.'Me J.conic Duple* 

ville, fait aetueilement 
promenade en eette vil’ 
'«me N. O. Poulin

COOPERATION DES 
PATRONS ET EMPLOYES

‘n appel de Ih on f James Mur- 

, <l‘- m,nis‘re du Tratail. _ 
1-es font rats pour salaires.

LES STATISTIQUES 
VITALES AU CANADA

> \i, n, . . ' consultât
Orabam.
tvmorue du couronnement 
J.c couple royal et ic haut, off. 

’ ro1"' --e rendirent û 
couronnement en 

l'ordre suivant 
''chai (M. E
porteur du sceptre royal (M iU(J 
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wintgan fa,,s, euient récemment 
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Sha
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Roily, rue Wellington 
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”ov«î ce goir
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la fin 
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lard, de

Beauregard, de St-Li- 
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COURCELLES

.nou* ^udrait un bon eorms- 
pendant pour Courcella,. Ecrira an

virementsdeTonds
«îalifax, N.-F.............
St-.Jean, X. B.............
Moncton, \ b.,
Qiiél»ee, Q .
•Sberhp oke, Q i, , 
Montréal, Qu,.. 
Ottawa, Ont., ....
Kingston, Ont...............
Pcterboro. Ont , . , 
Toronto, Ont., 
Hamilton. On:., 
Brantford, Ont., 
Krtohener, Ont., 
London, Ont., !.. 
Winds.,r, Ont., 
koidwilliam. Ont 
Winnipeg, Man.. ' . ! 
Brandon. Man.,
Regina. Sa-k ,
Moose Jaw. y;,,|. 
Saskatoon, .e.,-k..
Prince Mbcrt, Sa-k. 
I^thbrid-e, \ t.,.. 
Madn-ine Ha-, \jtaÀ
* Vil gary, A’ta 
Edmonton, Alla.
Xcw WeHminster, ( , \ 
Vancouver, \ 
Victoria, t '

*.404.422
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1 •975,448 

‘07.112 
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■'04.200 
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4.709,89,-, 

ô«l JM 
«4JMJ44 
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®p:ométrlsta,McConnell, v„., 
pec:a .St* e‘ fabricant d* \âhlëmtqj il 'u‘' fHJl consultsr àSherbrooke pour voir, ru., 54,*ëuî

219-j.-X.-0

semaine, lanee

<oorrâ b Jours ouvrables «u
K. di.zT;r- H *ivt-

«e» conditions
construction, 1. printemps demme 
ï 0r* '«ue nombre de jW, oui rabTes' 
ment perdu, en dispute.- darbitra'- 

f-un df‘manf|e a toutes les cla.-es de 
»un , dan, un effort pour fix,., !! 
conditions de travail de 19<>
■•I niars. Voici le toxtp dr" '
ccrnemrnt (l^Domin.In'në'pcut fru"

Pui des citoyens du CanëdaTunt'e'm-’ 
qu employés.

««Kl ALS REGRETTABLES
Les conditions des ........... ^

*M‘*> particulièrement de Lan Ter' 
rr' f-' fo, d'infortunes dues ,ux 
Îr«m 'f fU*tion (« ententes "ré*
pio^ëTt :r. -
(«mme plus dommageaWe ZT^

du Canada* p,usk'ur" Partie,
métiers d. l C* '1lii eoneerne les 
metiers de la construction

L année 1921 vit, 
cas, des semaines dé 
Printanière ou estivale perdue, par 
ce que les contrats relatifs aux sâl.i-
ë. em I"' C,0ndition* de travail n*, 
aie.it pas ete eonelus psr rr[JX ,

r<*pr4*5ent«ipnt Im comités demplo 
yeur, f , différente, classes d5 

1 r de la construction dan, <• 
tames ville, et autres locaiite-

l.e ministre du Travail demande 
,?tnPvIUS '‘u0’1* ' (’"Pcration de tous le,

' 'ferme ' ff *d* <’T' n,oment. I'
1, n.Y a effort «P’-fu au bout de 
1. part de, employeurs et de, rm 
Ploje,. spetualement dans les métier, 
de a construction, depuis ce jour in 
quau 3| mars au plu, tard. p„„. (.on. 
clure des ententes quant aux salaire,
Çt aux conditions, pour que soit hâte 
e mouvement f.j, dan, !e but dl 

crem et de maintenir l'activité ,-nm 
merciale pendant les mois de 
emps et d ete de la présenté année j 

Le ministère ne prend pas sur lui 
de determiner çe que le, contrat, re- '
doivent *, * <'t ',U< condition-
douent etre pour lemploveur et

employe, ma,s presse l'employeur 
et I employe de s'entendre, au nom 
du devoir public, et de conclure mu- 
uellement des arrengements ,atis 

faisants „ l’un et l'autre avant le 51 
m.rs, afm d avoir l'.ssur.^e que le! 

ITéeieux ouvrable

, ^ifficuRéVÆt^K

r ;,le f-vrier ÆrT^rbul:
ex,, pU>. ,U< " Pr°Vinfe d" Qu.;b*,‘

«»onc, en fév 
un tctal de .. *’ “ •v * eiJ
le 9 pai. , ' ' °" ,unc proportionpat 1.000 de Population, mensuel-

provinces. Avec u- 
i'ile du Prince K

I t riot i -me 
Le roi 

! sujets 
n:*rre*

pa-

ses ■

vrier 1921, 
ou une

>ar 1.000 de popula- 
lenient, pour huit 
ne moyenne de 1. 
douard a 1,

LE MYSTERIEUX 
ASSASSINATD'UNE 

JEUNE FEMME

t .Service Spécial)

dan* un pay, de prohibition ™A ëeux 
qui .traient tentes de repondre dl^ 
«affirmative nou, conseillerions d'al- 
1er passer une heure ou deux dVn, 
une de no, cours de justice, où il, 
c.icm vue co„v.i„e„. que ,» ^ 
bit'on n existe que de nom. cër 70
,r.V;r.d- p'7— nu, paraissent 

t les juges de res cours sont ar
£ldt7rn'r,e’ tK)r' ,"nt «cm- 
t ^ fl,br,cation et de vente » lie tes 
des boissons et -es autres 10 pour rem 
«ont accuse, de d.ver. méfaits 
*' °" «aisait en chaque cas 
quete seneuse. auraient encore pour 
cause, 1 usage de, boisson, .Icëoli-

"e "•■“••c («ans le 'Dj,.
L et Magistrate rourt" ou eue du 
*oir, nous a fort édifié, 
de justice est
Ouest pré, de 1* Sèm, Avenue, e,

UtonZ''"* '* jU^ Henry Sun.

Farmi les nombreux prévenus oui 
ont Ce traduits devant ce tribunal.
accuse d'.v "°mme F,:er,'<‘ «.overniera<eus d eu 5a pa„e,gjon au
S0 galons o ëë" U“^' Un ,,i'lmbic-

gallons de bon vm et une quantité 
(•emblabie de "bootch", d'.prè, îe té 
moignage des agent, ,1e police Ernest 
Rodenburg et Charles Tielseh. qui ont 
fait , arrestation de Lovernier, sou.
Nicflm' ,n oc s<‘rKf'nt Alexandre 
•n icoi*>, au Special “
do« quartiers généraux de la 
municipale.

qui, ! 
une en-

cour
^tte cour !

Bon Appétit 

Gagna 20 Ibs

Ne pouvait èire mieux

Après avoir ete une ruîne 
nerveuse. cet homme rrgagna 
la -ante, la force et lt> bonheur.

raconte sa propre histoi­
re dans cette lettre.

M. Ralph 
Sa.-k., écrit: A. Rqiiorts, Jxivi

-*'* ■’ ‘' er>mnl#iei»«ii
•:>fs ik. . *t'*-• flttninwe ri». 

nrrveui mi
I api^rlt.

"eeveu. .1 r.ihlc rf-(f ,.n fuliu- lista - J
O.n^qo.ln,,. rt, “JÏÏS* 9-

dfyrTiiéi 
1 l^urw

l lae de-iS V;,. au tombo*,,

Xo 2" 
police

«a proporlion
^ a Saskatchewan, 

Colombie avec une
p plug

’AI terta et la
] non Ae, , ' ' mo>tenne de (> par UMin de population on: la pro port ten
Heè cauT0 ntC- V0 " """L Je,
ifees caus - p;,r six des
ma ad’c-, pour
«921 et 1920:

t
rouge. Puis 

<hanvon

mon
principale* 
de février

K”ult tandi* que 
reçurent de. mouchoirs 

',m "4 ' "c de dames e: 
_ j 1 canadienne* exéent-.„.

M ALr\ AISES BOISSDXS
devaiTTe J'int<‘rro«»('">c de l'accusé 
“ “.‘t fame en anglais et

i ignorait cette langt

lyauté, de -- «xxuvviwgi mnxif i ------*>- squ«d
de foi «ie* iujet'«.
Pond,! brièvement a 

oTh0'"' nas d* ««i-
on di«cour« du trône .er-ïit

forc.ment court.. ^rait , __

J"; ay SSTSi.’T
0,7. vrü; |t»v

f(, rr*n* ave‘ <r°û‘. tandis que A“bln-dc-I-ocque„,y (Sarthe).
r<mnirs reçurent .u, ... . . Ln cuti valeur mtant au hameau du Itauf^t"'’

!cJëë'dëVuee;ra,fi,,<>' , '1'- «oubtehî juge

surpris de ne pas pas de f,^ ™

! .'iaiènl ^
bre.lan. 'ro» m.,.ir*r\.'s*'.T,K '*">'r ,'r'•
Sr-f« t.» le-, iki, , '* ''"irrilurw f>oiir !«•* r,^!r, )r L- Item, .it;
Imesiin. «vai.nf ri-ori. l ,? ''»" ',u''“*em aornisl c|l»qi?J5J”,rBî”n."ln"n«. <l|«H' n sva,* (lue U <■»,„
non J «'.i. «ssnA, h. , ,'J"n*'l' * s»« »*o,lr nüïfiî ile -T-rmî ^po"’*" 
connaissani |iour re. hirnfn,.. *

Nourriture du Dr (
* Ixxir h

Nerf. .51 le I* is^'p,,^'^ *
rein, et le fo» du Dr l av !,
Ud'e. cher loua !„ marchands ou 
To;:!;:;*'...... ■R*^ ^ L.d::

«Ai

lui-i
avons assisté 
bizarre; le assez 

quest ion-

voir, vint frapper

que ce- 
ue, nous 

a un spectacle 
juge Renaud 

unit I accusé en jincr'ai*ô-tmnsTû"!rnur, eeiui-ci répondait en français 
et ."es réponses étaient traduits pflr 

interprète pour l'information ‘du 
t ette petite scene

cevant pas de a porte. \e re- rt les

Affci • ions organique*
fard aques ...........

Pneumonie
Sénilité...........
Tuhercula-e de- pou. 

mons ...............
Scierose artérielle 
Pneumonie

1920 1921

Ils

'<Th Ma
' i banquet,

propone
des discours fuient 

par M. W.-D - 
nresiden de l'assemblée; M. KLiyPithai: 

''mi-

< eile-ç, répondit que 
M. Routier sortit 
inspecta les

ne
sténographes 

juge Re-

au'cânaoa

au cëuë t V J>OUr v,'nt au (’•nada 
au sours de lann.-e 1921. d'apve* de*

rÎÎTu ^T1 l>ar '«‘Lean 
1920 il v nK Repo"s L'"'iled- En 
" 11 > eu’- I8>ur 2255,805,506 de

(le
environs

mere, 
f ne savait pas. 
l’habitation et

repurter, pour quiri™ - --** - aQSs=:
L'intcrrogatoir

295

2(10 
274 i

tëm'qua,S "I,r "'h: M'h:;;

-"t anad^V^'^,:1^canadienne-françai.-e. Ia s„îrfI
termina par un vote de r 
a adresse du Dr Atherton et de Mm.
R ancour,, organisateurs de , Té!

bord
puis les sabots de

nne petite lampe
il

............. ........... 3178 1943i'
wuk etT'!'0» ï’11 N'°uveau.Bruns -------- ----------------- ---

NOS REMROURSEMENTS

trouva d'a­
près d'un mur,

ous de sou-] 
s*'4r. M. Bou- 
rte iampe d é- 

pu it.s qu’i] son-1 
11 «ni sembla alors 1

V0Ie.de r®n'erriementj j ™ar9u*'t des traces de cl
L1!*" f* <«« tache, de • 
tier alla prendre une fo 
curie et revint vers 1 
da de sa lampe 
apercevoir u„ corps rumain 
prévint „ la hâte tou* le*

. ^enuaimes ne tardé
Affolé, i nauu,

vernier destinait du boTwhiXv^t

-, meXrsVee^Untsd^;tT,-b°tj:,'1' =

iï KLJÏ^I

ne homme bien mis. était accusé d'é- 
tre un ivrogne avéré, ".fai envie de 
vous envoyer à la maison de correc 
tion pour six mois, Iuj dit le juge Ke.

• s.» - dos
#113,Sô.»,00q d.* con^.

19-0 le ‘‘I J,2' et *1OS.«2U.800 en 
.. . Le* chiffre.* par province pour 

■e mo . de de, embr.- donnent 
nombre de projets de

0..,. V - ' ‘ " •■nil'ie-Brtnnni.*
99- v """1 yttchc'- 187, $2,.
'"0Ü: Nouveau-Brunswick. l;j fi . 

Manitoba, 17 *312.«()0; XoU’
•t59-oo7i-',1,,^600: '^'•(•.«3
!*, . ‘ a-'katrhe»«n 15 *137.000.

provinces avec 
t ructions

ain-i >
construction et 
732

147.ÔOO;
voile-Ecoese,

M'por: conclut que les conditions

fn plusieurs 
température !

MARCHANDS D'AUTOS 
CHEZ L'HON. FIELDING

d'obligaDons "ëail^Ü ,i7'750>000 

LJ ni» qui
le

aux Etats-

Wr.Vîiranitr
OTT A uP* Lansdienne) 
OTTAWA, 9. — L'hon W s 

'"K. qui agit comme Field-
__ i* . - ■ .......... .. premier ministreen 1 absence do l'hon. M ackenzie King, 

ces jours-ci, une délégation 
des marchands •' x«('on
reievra.

d'automobiles du Ca­
nada qui renouvelleront la demande 
refusee par Sir Henry Drayton ëët 
e *r faire rembourser la taxe dç luxe 

payee par eux sur les autos non vrn-
8'ë dé °rTe r0tt,‘ a Vf abolie le 
-3 décembre 1920.

«•es pertes subies par
(•hands en payant les taxes sur les au
dolUrs”** "'Pr<‘stntrnt u" million

emorunt'f 7 ^embr'' Prochain. Cet

en *up"ir.
La Pro' (nce d'Onta,’,,,''V‘U ois” em ' 
P runts qui écherront aux Etats
|.n<M un de *3.000.t><K), du en faV 

un autres j-   J™”
avril
le 15 mai prochain.

' oici la liste fourn 
cia! Post;

Janvier 1er, Proving d'Ontario 5 
P. r„ *3,000,000. ’-'ntarto, o

Avril 15, Province du Manitoba, 5

river
vo'sins et 

. —rent nas à «r
P-qurUDo^e^U^TT-

» nuis Kilometres d» -

ter au jour le cadavre dJ f. mllh”"' 
rT; '--> «c crâne fëaeture ” ‘'U' 

«-a gendarmerie fit a i**it, t 
première enquête et ne an , n. Une 
apprendre que V beau f^" a

votie
ma 15 devant les

Le r - *furr igaw ,
ranvliorem beaucoup dan* la con*. 
L n °n °' q,,c , et r indniMrie a cer- 

>■ ^ -*•5<è
Canada

L'HON. M. RORB 
A L'EXPORT CLUB

i un,au,r'’ de *;!-000,000, dû le 15 j vit'«'me, Marcel Pecat ë ë'n '
5 ma troisiémd; *4,000,000, dul'3!1 '«* s‘" a^iduités Jt éUit' 

l» mai prochmn JhIoux -• •• 'tait
ie par le Finan-

mar-

de

PRIX DES BOISSONS
DANS L’ONTARIO

du Xouveau 
P- ( •, *1,000,000.

>'io, 5 p. c.,

jours

(«re*se Canadienne)
OTTAWA. 9. Le prix de. 

■.-(■m* vendue, sou. le contrôle « 
gouvernement en Ontario r]
fins medicales,-----  . . «’ a

erre. du Printemps et de lete*
I pa« perdus.

Le t ma la a besoin de I 
ration île l'employeur et de 
Je. il doit l'avoir et il

sera porté lundi, dans
dail^de é ^^-«is et irl.n-

m l. 8 fi'00 bentfille se­
lon la marque. En revanche, la bière
*5 80 te"'.!" ,,Ui "" '7';da’"nt autrefois 

louzainp do pintes rt $2 411
la douzaine de chop,nés ont ete‘ré­
duits a ,3.00 et ,2 respectivement

P- <•. *2,250.000.
Avril 15, Province d'Ontario,

P- c. *3,000,900.
Mai 15. Province 

Brunswick, .3 1
*«««;. Provinccd°nu;

( . *iit00,^0.Province <rA:b"’a' û P.

-, !T'7ir: B.',ns dp «a Victoire,
’ 8 ". •> 1-2 p. c., *194.870,009 

Décembre irr. provj 
5 P- c-, *1,000,000.

Février 1er, C X. R 
P- ' *5,651,000.

Avril 1er, C. P R 
000. ''

Octobre 1er, C- P R 
000. ’

Dccenibre 1er, C X
*6,000,000.

d elle. < eile-cj 
montrée f,„t émue 
bientôt près de 

«■'enquête a étab' 
s°rti de ehez lu 
et qu’il n’v

■JHee d’Alberta,

était rentré nii’i t
rir-" <*h"llr'‘ dp l—nialon. e,‘

m i .SrTi-T^rsrt" -

r'* * ■'i 7,fl,Kr-ir '-'-•s- ",,
tent encore des traces de *a„v Pn 
Plus les clous des *’ r>
'«ont parfaitement 
relevées sur la

Dans ccs conditions, p,.ratt„ . 
arnetc seance tenante.

i proteste évidemment de s0„ in

............

instances de 
pauvre mère, je vais vous con­

damner a y passer quinze jours. *„,
(«re promesse de ne plu- faire usage 

ue boisson. ^
d,;\U" PT'e diablr- '"-x malade 

■ _ uite* de sa dermere cuite, e iu 
ge Renaud dit: "Pourqu,,,' buv!,
\n. 'h ''aVeZ'VOUs I'*- que demi - m:, huit personn.v sont m >rte* d'-
voir bu de la mauvaise boisson? Vou* ----------- -
vous a'.S""-: ? û<’ir’ «’«’“(■être serez- '”i.e sp«,a|,

ou. a . hôpital, demain.” MON IRkai ~ i

farn» HX TfK?rgcnt <*<• patients souf- J«me.*-A. Robb, le no'^eau"*^ MW
•-r ^o-.-Sai’zt’s&'Tr rr .Vr....s:*?--

heures du matin malheo---- - -■ ■ A nombr<* '«-* Ce »era la

la
Pouraui- 

fort
* 501ait même du

,.u 1alJ<'r habiter hôpitau” 
>hez son Ijcau-frère.

des
eu r eux qui sont morts d'avo

com mer­

les de
souliers eorrespon. 

»u.x empreintes

. premiere fois oo’il

........H ~ ........ ..
<e:,tc causée par l'absorption de li-; u * „ . 
queur* fabriquées avec une forte pro-i ta ‘ «’arsons, c.\-president de 
portion cl a.coo! méthylique. des Manufacturiers Ca-

‘ r*ni est de retour de lauadiens, 
férence

terre.
cté

aura.

« voopo 
l’emp

jfWMKîaKPC

°'3SîiîS!s™
oe

Quebec et Ontario
€XflH€n oe un VUE

BJlWTfl5€wV€RRes

LOI DES CHEMINS
fanailienne)

* . « f Kou' e-reinrnt
le Quebec pio.iette de p,.
IHirtarts amendements 
bons ch min. durant la procliai 
sion de la Législature, 
donner au ministre de 
nouveaux pouvoirs, entre 
mi de classifier les routes 
vin ce.

""rr""'" nu"{ >• m,,ntant ''
qu > le gouvernement 
dep* nser pour

s£*ifcr
ru élu

5poser d im- 
oi des 

tine ses* 
«> *’agit de 

U voirie de 
autres ce­
de la prn-

autori.se
a voirie.

Manitoba 
Power Company 

Limited
Obligations 7r . 154)
Lnc.iu.ment facultatif 

â N.w-York

-Si-7f » V0',,, ,V‘‘7 be*0’n d’nn hillet de
1 " °" *« u“ volume de 500 pae.,
«ou, somme, en m-cure de m,us dm -' 
ne satisfaction. Outillage de.
nenorne. . LA TRIBl ' N F 1
i-ênre de trav-fix ‘ r ^

Droit de to.ivcrirc à 
I action ordinaire.

Crrr.l.ir, Mmani,

REMET LECLERC•ANOUIM —

Q«-EI).C —74. ne Sr-éiwT»*"
'«• «>. —ME. -*

AYEUGLE QUI
RECOUVRE LA VUE

wnt vÜtc?** f an»'«>»nne) 
nOL^ OKRf Ma.ss., j>__

LA GRECE NE
PEUT NOUS PAYER

TKRKIBI.ES EKFKTS
\oic un de ees cas dont nous ton 

n»'! sons personnellement les details 
« n ancien et f,dèle serviteur d'une 
famtlle française avait reçu un cer- 
Utn montant d'a-gent comme cadeau 
- c Noël, avec lequel il acheta un pou 
de boisson qu'il but avec quelque* 
f.o i -n traversant t'nion Square, il («u« (iè-ircront y 
«ut tout a coup saisi de fait, o**e se* 
yeux *C Voilèrent et il ne put évité, u. 
automobile qu, le frappa et te pro. 
jeta dan* la,,, „ s affaissa au pied

ifl 5ÎrttUl* fl#» T aTtafoe»..

internationale du travad0’! 
(■cneve ou , a représenté les én, 
ployeurs canadiens, fera aussi * 
premièies déclarations sur Te , ”
oe Ti r ",:1 fH', " 'rU" (onféren-
olace ' °n PeUt ,li'P°'i('«' d'assez de
P acr> 1 «n invitera a 
les hommes d'affaires ,|(.

assister.

diner tou* 
Montreav

EH« nous doit 8 millions 
Roumanie 20 millions. et la

Boston, Mlle 
de 21 ans

r loxdreT' ,
t:r - - Préparant ^obS!

lendemain pour une eco> d'a- rét, sur ,e ^nuTt que l.fa

>• -ue sTTh,f,"UV:.rnn:,n,Tul7a?'‘,l,''!’ -

7»x ^iSf: Ærl'Armce du *1, d° «n em-
9 était pas en....... doit nu 7 ° r"a"'h'' rtp Londres. K Me

réts et ^'■""^'''’Lcsnad^n, en inté
99 1 909 Pn ra ’ Um' de *2,
(199.909. Dun autre côté, la -
me doit

main
! ' cugle à
fer, ssn 

1 Br idge, a \u de 
autre soir, alors 

; un.* reunisin de 
«•'office religieux 
termu-.f, lorsque la 
de joie en s'écriant 
je revois la lumière. 
B oethe lésa alors !a 
da à Ml e lî. lange

stait
du Salut, 

encore 
jeune fil e sauta 
"Dieu soit loué. 

L'adjudant 
nia:n et deman- 

. . , ■••* ■ f*f>nibten elle

i-SetfSa^ fi,i'dit,<:i
i > lences furent tentées avec

prêté le 
1Ï>1P, ont

Rouma-

is5a
Lafayette, sana con-

uH-TcT Adm's d'urgence a l'b0. 
PM. Bel evue, ou il reçut les mvil- 
•eurs soins jnissiblc*. il pr;t un pf.u 
le mieux le lendemain, jour ,1e Xoèl 

-Nous sommes ailes te visiter et voici 
(•e que nous avons vu dans la même
•tviit °U tC ,ma,adc é‘»it traite: il , 
•-v ait une dizaine d'Italiens qU, «-
'•«lent été transmîtes à cet hôpitâ-
h, “ |SUae d'' *'exPlos«on d'un aLn- 

iv clandestin dans Ka*t-Sidc- un 
peu pu* loin, deux détectives mon 
talent la garde près de. lits de qua­
tre jeunes "bootleggers” qui s'étaient 
battu, a coup de revolver qu'iî. nte
•les*argents* <rn,Mldrr le

C'était feto. ce jour- -i a,. R v
Zl ^ d^tribua ent de? a"
deaux et des friandises aux m»' 
d“- E" Prenant congé du *'

CONSEILS DU ROI

QUEBEC. 7.- 
’ du conseil de

A la de«nuére 5can-

«-i*- ».
V A

fotxl-Mine
dms, de Terrebonne.

et ,l- c b’ Henri Desjar-

* /»

Beauté satisfaite
l'emploi de Ig Crème Orien„|e 
de «.our.ud vous donner, 
tou murs eette ..*„rsn.r o„.

étions
v ieux ser- 

*«les conso-
eip.1 qu“n ZZT^ U"1 °'' Pri"' vit«ur '«^ nous ....
120.999°;;;: iTtiSTTT'1!,dt lp-' — d,«;-j, ne _r(U

autres expé- ZV U' r*nada dr' raient iZe TrirTeZyeùx'ZoT ^ pouvni'' «««-
cxr pavees en entier en iojj f tes ol ,*5. .P <n,N v9'r " H avait

grand sucré*, et .ujoür,|^” •' j,*'"AA'’. ^'rViéremenl „„o aTeuglT OUV^ « «ait
('«•s en entier en

plur
jeunr bonne quantit - d

expert.,enr, dn Canada avaient «. 
homme, de, eTLunT " 'a « - hterVu

"" >>"’ "tu.l:,- teu, *> blé"'' rra1nd* '’"«‘c -■"Ji-
lr,'"t ou i’s tr„u du * * j 1 anadicu, te m tivateur

- du» phenomèn......... t)lu, WH „**“’'*, '‘«’U* fois
Hmaire. u* '«U ' ne la fait en gardant

Vorre lieauré a été 
pt'ée à son pi,,, 
*>»'it point de pe,. 
fection.
£*-1,1,Ito, f,

rc»'*« IJ «si,
/«rd. T. Hepkin, 4

r , . ’ ' ‘ -va^..„, ,j nlJ1 a
A le peut lire et se conduire seu'e

les rues. Scm naront. ,I-» Pleurent de joie. ^ '*:-
1 science, prévenus du 

(• cas et : s de* aie, 
vent en présen 

element extra.

. . ment une aveugle (Juelnn** k
w*-««».«n. » ................

JUSqu :i crtt*» Afinor. P"n ipr«ph.)|«gj,,uc Z 'wu* du (»«• '
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